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Dans SO autobiographie, Jean-Baptıiste L’EcCuy parle termes
elogieux de SOM ante-predecesseur, celu1 qu]1 u avaıt donne I’habıt ahtlc.
ef qu’1 appelle SO mecene : le Ccinquante-cinquieme abbe de remontre el
general, Pıerre-Antoine Parchappe de ınay

Dıvers documents, TrOouves Ges dernieres annees, permettent de presen-
ter des indications HNEUVECS SUT relıgieux, el SUT SOI election la
tete de l’abbaye chef d’ordre Deya, s1ecle dernıer, TAIEE *), DU1S
SOUCHON avalent sıgnale combıen election avaıt D  D dıfficıle Plus
pres de NOUS, RAVARY DUIS le I VALVEKENS*), avalent
donne des interessantes SUT la question. Nous 1C1 de
presenter du NOUVCAU, Sdamnls NOUS dıssımuler la dıfficulte d’apporter de
telles donnees SN tomber dans qUC l’on l’habıitude de stigmatiser:
de l’histoire LTrOp evenementielleL’election de P.-A. Parchappe de Vinay  27 fevrier 1758  Dans son autobiographie, Jean-Baptiste L’Ecuy parle en termes  elogieux de son ante-predecesseur, celui qui lui avait donne l’habit blanc,  et qu’il appelle son mecene : le cinquante-cinquieme abbe de Premontre et  general, Pierre-Antoine Parchappe de Vinay.  Divers documents, trouves ces dernieres annees, permettent de presen-  ter des indications assez neuves sur ce religieux, et sur son election ä la  tete de l’abbaye chef d’ordre. Dejä, au siecle dernier, TAIEE!), puis  SoucHON”), avaient signale combien cette €lection avait ete difficile. Plus  pres de nous, Melle RAvaAry*®), puis le R.P. J.-B. VALVEKENS*), avaient  donne des pages interessantes sur la question. Nous essayons ici de  presenter du nouveau, sans nous dissimuler la difficulte d’apporter de  telles donnees sans tomber dans ce que l’on a l’habitude de stigmatiser:  de l’histoire trop purement evenementielle ...  *  *  *  D’abord, que savons-nous de Pierre-Antoine Parchappe de Vinay, de  sa famille, de sa jeunesse, de sa formation? A dire vrai, bien peu de  chöses. ...  Dans sa famille, depuis quatre generations, l’on portait le titre  d’ecuyer. Son pere, Messire Nicolas Parchappe, e&cuyer, seigneur de  Vinay, avait d’abord ete commissaire des guerres au departement de  Champagne, puis commandant de la ville d’Epernay, enfin bailli d’epee  au bailliage et siege presidial de Chälons sur Marne. Veuf de Perrette  ') C. TAIEE, Premontre, etude sur l’abbaye de ce nom ..., Laon, 1872-1873, 2 vol. in-8°.  Voir specialement le t. 2, aux pp. 185-190.  ?) J. SoucHOnN, De V/’intervention royale dans les elections des abbes generaux de  Premontre, 1741-1780, dans: Bull. Soc. Acad. Laon, t. XXVIII, 1888-1891, pp. 278-305, et  tire-ä-part.  %) B. RAVARY, Premontre dans la tourmente revolutionnaire, la vie de J.-B. L’Ecuy ...,  Paris, 1955, in-8°. Voir specialement les pp. 47-48 et 90-91.  *) J.-B. VALVEKENS, De electione abbatum generalium A. de Roquevert, ... B. de Becourt,  ... A. Parchappe de Vinay, ... dans: Anal. Praem., t. XLVIII, 1972, pp. 373-384.D’abord, QUC VONS-NOU:! de Pıerre-Antoine Parchappe de Inay, de

amılle, de Jeunesse, de formatıon? ıre vral, bıen DCU de
chosesL’election de P.-A. Parchappe de Vinay  27 fevrier 1758  Dans son autobiographie, Jean-Baptiste L’Ecuy parle en termes  elogieux de son ante-predecesseur, celui qui lui avait donne l’habit blanc,  et qu’il appelle son mecene : le cinquante-cinquieme abbe de Premontre et  general, Pierre-Antoine Parchappe de Vinay.  Divers documents, trouves ces dernieres annees, permettent de presen-  ter des indications assez neuves sur ce religieux, et sur son election ä la  tete de l’abbaye chef d’ordre. Dejä, au siecle dernier, TAIEE!), puis  SoucHON”), avaient signale combien cette €lection avait ete difficile. Plus  pres de nous, Melle RAvaAry*®), puis le R.P. J.-B. VALVEKENS*), avaient  donne des pages interessantes sur la question. Nous essayons ici de  presenter du nouveau, sans nous dissimuler la difficulte d’apporter de  telles donnees sans tomber dans ce que l’on a l’habitude de stigmatiser:  de l’histoire trop purement evenementielle ...  *  *  *  D’abord, que savons-nous de Pierre-Antoine Parchappe de Vinay, de  sa famille, de sa jeunesse, de sa formation? A dire vrai, bien peu de  chöses. ...  Dans sa famille, depuis quatre generations, l’on portait le titre  d’ecuyer. Son pere, Messire Nicolas Parchappe, e&cuyer, seigneur de  Vinay, avait d’abord ete commissaire des guerres au departement de  Champagne, puis commandant de la ville d’Epernay, enfin bailli d’epee  au bailliage et siege presidial de Chälons sur Marne. Veuf de Perrette  ') C. TAIEE, Premontre, etude sur l’abbaye de ce nom ..., Laon, 1872-1873, 2 vol. in-8°.  Voir specialement le t. 2, aux pp. 185-190.  ?) J. SoucHOnN, De V/’intervention royale dans les elections des abbes generaux de  Premontre, 1741-1780, dans: Bull. Soc. Acad. Laon, t. XXVIII, 1888-1891, pp. 278-305, et  tire-ä-part.  %) B. RAVARY, Premontre dans la tourmente revolutionnaire, la vie de J.-B. L’Ecuy ...,  Paris, 1955, in-8°. Voir specialement les pp. 47-48 et 90-91.  *) J.-B. VALVEKENS, De electione abbatum generalium A. de Roquevert, ... B. de Becourt,  ... A. Parchappe de Vinay, ... dans: Anal. Praem., t. XLVIII, 1972, pp. 373-384.Dans amılle, depuls quatre generat1ons, l’on portaıt le tıtre
d ecuyer. Son pere, essıire Nıcolas Parchappe, eCUyer, se1igneur de
Inay, avaılt d’abord ete cCommıssaıre des SUCITECS departement de
hampagne, puls commandant de la V1 d’Epernay, enfin bauiıllı d’epee

baıllıage ei sıege presidıial de Chälons SUT Marne. euf de Perrette

Premontre, etude SUr l’abbaye de HO o“ Laon, 2-1 vol in-S8°
Voıir speclalement le Z dUuX 185-190

SOUCHON, De l’intervention royale ans les elections des abbes generauxX de
Premontre, 1-17 ans ull. Soc Acad. Laon, XAXVIIL 88-18 278-305, ei
tıre-a-part.

RAVARY, Premontre ans la [Ourmente revolutionnaire, la VIE de T L ’Ecuy
Parıs, 1935 in-8° Voir speclalement les 47-48 90-91
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Benard, Nıcolas devaıt epouser secondes Marıe-Madeleıine
Bıllet, ef QaVOIT mo1ns CINq fils

L’aine, Nıcolas SON pere, fut docteur Sorbonne, chanoıne de
la cathedrale de Reıms, devınt prevöt du chapıtre, el, tıtre, harangua
Louis 1O de SCS conf{freres 44 avaıt les memes fonctions

763 quan Charles Antoine de La oche-Aymon prıt possess1on du
sıege de saınt Rem1, et; OCCAaS1ON, ENCOTE une fO1s la
harangue NO du venerable chapıtre. Ces discours, Ou sont presentes
tOutes les fleurs de rhetorique, mon mo1ns quC le prevoöt de
l’ıllustre cathedrale avalıt faıt d’excellentes etudes profanes, de
INIMMNEMNCE SCS etudes de theologıe.

Le.quatrıeme fils, LouıIls Anne Parchappe de 1Inay, f1t profession chez
les premontres de aınt-Martın de Laon, fut, S, DIOCUICUI
general de ordre Parıs, ei SOUS l’abbatıat de SOn frere, vint Premontre
OUu ı]l remıiıt de ordre ans le chartrıer de l’abbaye >). Le dernier fıls,
Piıerre Antoine, naquıt Chalons SUT Marne, le 16 octobre 1699, a1nsı
qu’1 OUS l’appren lui-meme°®).

fort Jeune l’a  aye chef d’ordre de Premontre, Ou 11 fıt
profession le 15 aout LE Nous 12NOrons Ou ei quan eit de quı 1il
les ordres, Sda1Il5 doute Parıs, OU, 17/30, 11 devaıt devenır docteur
saınte theologıe de Sorbonne ’). (Yest LOut JuUC 1NOUS SaVONS SUT SCS

Jeunes annees, ef c’est 1en peu!

Ce travaıl du LouIls de Vınay est maılntenant CONserve la bıbliotheque municıpale
de Laon. 518

Parıs, INSS., Picardıe 270, 219 s’agı une ote NONMN sıgnee ma1ls dont
”’auteur peut etre tres facılement iıdentifie Dar |’ecrıture, et Ou de Premontre donnaıt
quelques indications SUuT luı-meme, SCS parents, ei les armoIirlıes de SC amılle

Ibid. Dans note, P.- de Vıinay donne l’annee Ou 1] fut docteur, ma1ıs 1] dıt
rıen SUT l’annee de SOM ordınatıon. Or l’acte notarıe ınformatıon Canon1que, Parıs: rch
nal., minutier central, etude LAXAH: - 340. date du 13 INaTs E contient uUunNnc

indıcatiıon tres interessante. Le Pıerre Rıchard, PTOCUTICUT general de ordre Parıs,
deposa ONnNC SOUS la fO1 du serment, Cr la cinquıieme question, repondit QUC elu etaıt
profes depu1ls trente-neuf ans pretre depuıs vingt-quatre. Cec1 OUS met OnNC N
POUT la profession, el seulement 734 POUT l’ordinatiıon sacerdotale Pıerre Antoine de
Vınay l’a OonCcC qu ’a 35 Alls eNVvIron, eit CINq ans apres s 0  — Octiora Sorbonne,

alors qJUC depuls mMoOo1ns euxX ans 1] remplissalt les fonctions de secretaıre de SOM abbe
ordınatıon sacerdotale tardıve chez religieux quı avalt faıt profession avan

vingtieme annee, peut etre indice SUT les ıdees Jansenisantes de I’ınteresse. Soılt quUC CCS

idees alent ete COMNMNUCS des superleurs, qu1 alors auralent attendu DOUT presenter le relıgieuxX
duxX ordres, so1lt quc Pıerre Antoıine, nombre de evıtes Jansenistes jansenisants,
alt pendant certaın temps, refuse par indıgniıte d’acceder la pretrise (pensons diacre
Päarıs) s’agıt J1en SUr qucC d’hypothese. Maıs remMaTrquera qu«c ans ote SUT SC

amlılle lu1-meme, Piıerre Antonlne dıt rien SUur_ SO  —; ordination sacerdotale, qucC, ans



29) X avıer Lavagne d’Ortigue

ul alt ete suJet d’avenıir, est certaın. L’abb general Lucas de
Muıın n’auraıt DaS envoye incapable college parısıen de la TU

Hautefeuıille, MEn auraıt pas faıt SO secretaıre des WE moins ©).
Notre rel1g1euxX remplıssaıt touJours charge OTIS du chapıtre general
de 1738, el devint LOut naturellement le secretaıre de chapıtre. L’annee
sulvante, faıt donner l’abbaye d’AÄ  ecourt Louls Grisard, alors
priıeur du college de la IUC Hautefeuıille, le vie1nl abbe general nommaıt SOM

secretailre, prieur de meme college. Louis Anne de ınay, frere du
1NOUVCaU superleur, residaıt meme endroit, tant quC PTITOCUTICUT
general de ordre dans la capıtale.

Un plus tard, l’abbe general decedaıt, fort age?) L’heure de Pıerre
Antoıine avaıt-elle sonne? Il n’avait guere quC quarante-et-un ans*!°®), ef
S 1 avalt vraısemblablement de forts appu1s290  Xavier Lavagne d’Ortigue  Qui’il ait ete un sujet d’avenir, est certain. L’abbe general Lucas de  Muin n’aurait pas envoye un incapable au college parisien de la rue  Hautefeuille, n’en aurait pas fait son secretaire des 1732 au moins®).  Notre religieux remplissait toujours cette charge lors du chapitre general  de 1738, et devint tout naturellement le secretaire de ce chapitre. L’annee  suivante, ayant fait donner l’abbaye d’Abbecourt ä Louis Grisard, alors  prieur du college de la rue Hautefeuille, le vieil abbe general nommait son  secretaire, prieur de ce meme college. Louis Anne de Vinay, frere du  nouveau superieur, residait au mEme endroit, en tant que procureur  general de l’ordre dans la capitale.  Un an plus tard, l’abbe general decedait, fort äge?). L’heure de Pierre  Antoine avait-elle sonne? Il n’avait guere que quarante-et-un ans!°), et  s’il avait vraisemblablement de forts appuis ... n’availt pas que des amis,  comme on va le voir!  *  *  *  Il etait candidat, ouvertement, pour succeder au prelat defunt, et,  manifestement, brigua les suffrages de ses confreres. Son principal  adversaire fut celui-l4 meme qu’il avait remplace ä la t&te du college  parisien, Louis Grisard, devenu abbe d’Abbecourt ä la Saint-Martin  1739 *). La lutte fut chaude.  Nous avons des renseignements assez remarquables sur les diverses  peripeties, non seulement par les papiers de l’intendant de Soissons, mais  surtout par les archives personnelles de l’abbe de Grimbergen, Augustin  V’acte notarie d’information canonique cite ci-dessus, le P. Jean-Baptiste Savoye, deuxieme  temoin, procureur du college de la rue Hautefeuille, est lui aussi tres prudent. Il repond ä la  cinquieme question que l’elu «... professionem  in monasterio Praemonstratensi praeviä  probatione emississe a triginta novem et amplius annis, fuisse postea ad sacrum praesbiteratus  ordinem rite promotum ...».  ®) L’abbe general Lucas de Muin, en superieur avise, avait su prevoir l’avenir et  distinguer un certain nombre de jeunes religieux. Pierre Antoine de Vinay est du nombre,  ainsi que Guillaume Manoury, qui devait faire le discours inaugural du chapitre general de  1738 au grand mecontentement de l’abbe de Grimbergen. D’autres, qui ne furent pas  generaux, avaient aussi ete distingues par l’abbe Lucas: le P. Didier, le P. Lheureux, le P. de  Maugre, etc...  ?) Ne en 1657, il mourut en la fete de tous les saints de l’ordre, 13 novembre 1740. Le  prelat 6tait afflige de nombreuses infirmites, en particulier d’une surdite considerable, qui  avait ete cause de bien des soucis lors du chapitre de 1738.  '°) En 1780, L’Ecuy devait &tre €lu general ä l’äge de quarante ans.  '1) Versailles, arch. dep. Yvelines, 46 H 3. — L’abbe Grisard devait mourir le ler avril  1761.n avaıt pPas qucC des amıs,

le voir!

etaıt candıdat, ©)  nt, DOUTI succeder prelat defunt, G,
manıfestement, brigua les suffrages de SCS confreres. Son princıpal
adversaıre fut celu1-la meme qu/’’ıl avaıt remplace la tete du college
parısıen, Loui1s Grisard, devenu abbe d’A  ecourt la aınt-Martın
739 °) La lutte fut chaude
Nous des rense1ignements remarquables SUT les diverses
perıpeties, 1NON seulement pPal les papıers de I’ıntendant de SO1sSONS, ma1s
urtout Dal les archıves personnelles de l’abbe de Grimbergen, Augustıin

l’acte notarıe d’ınformatıon canon1ique cıte C1-dessus, le Jean-Baptıste 5avoye, deuxıeme
temoın, PIOCUICUI du college de I9 [UC Hautefeuıille, est lu1 Aauss] tres prudent repond la
cinquieme question qu«c elu < professionem IN MoONnasterL0 Praemonstratensi praevid
probatione PMLSSLISSE riginta el amplius AaNnnIS, fuisse postea ad S4ACTUM praesbiteratus
ordinem rıte

L’abbe general Lucas de Muın, superleur avIlse, avaıt prevoır ’avenır ei
distinguer certaın nombre de Jeunes rel1gleux. Pıerre Antoine de Vınay est du nombre,
a1nsı JuUC Guillaume Manoury, quı devaıt faire le dıscours inaugural du chapıtre general de
738 gran mecontentement de l’abbe de Grimbergen. D’autres, quı furent Das
generauXx, avalent aussı ete distingues Dar l’abb. Lucas: le Dıdıer, le Lheureux, le de
augre, eic

Ne 1637: ıl MOUTUL la fete de (OUS les saınts de l’ordre, 1 3 novembre 740 Le
prelat etaıt afflıge de nombreuses infiırmıtes, partıculıer une urdıte consıderable, quı
avalt ete de jlen des SOUCIS lors du chapıtre de 738

10) En 1780, L’Ecuy devaıt etre elu general l  28  äge de quarante ans
ll) Versaıilles, rch dep Y velınes, 46 L’abbi Grisard devaıt mourir le ler avrıl

O:
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Vall ec  ou Ce dernıer, antı-Janseniste avalıt faıt une tres
grande impression chapıtre de 1 /738, el certaıns prelats continualent de
lu1 donner des nouvelles : parmı CUA, L1OUS VerTONS le saınt homme
Charles Martın, abbe de Cu1ssy

Une lettre, adressee de Parıs le S novembre 740 par ancıen prieur
de remontre l’abb de Grimbergen disaıt bıen celu1-c1 qucC ınay
etaıt le meılleur candıdat, ma1s qucC les Jeunes relıgieuxX de Premontre.
favorables Grisard ont le general defunt avalıt dıt beaucoup de bien,
avalent aCCUSE Pıerre Antoıune de Jansen1ısme aupres du cardınal de
eUTY, afın de Pecarter ). Peu apres, le ler decembre 1 740, Louls de
ınay ecrıvaıt SOIl L[OUTr l’abbe de Grimbergen veut VOUS empecher
de veniır l’election. el faıre veniır place Lou1ls Grisard, l’abbe
d9  ecourt 14) La lettre etaıt habıle, ei le procede fort DCU honnete:
savaıt pertinemment QUC, OTrS du chapıtre general de 17/738, l’abbe Vd  —

C  ou v’etalt Oppose Grisard, sujet des CSSCS el des prıeres DOUI
les defunts, el avaıt obtenu de l’abb general quC le prieur du college
fut DA membre du definitoire !>). la fın de l’annee 1740, nouvel appe.
de la factıon pro-Vınay l’abbe de Grimbergen: c’etaılt l’abbe de aval-
Dıieu, Nıcolas udet, quı avaılt U  «D SO volsın lors des SessS1IONS du chapıtre
de 738 demandaıt l’abb Van eC  oOu de veniır le 15 jJanvlier
Premontre DOUI l’election du LIOUVCAaU general. l’abbe de aval-Dıeu
de pröner la candıdature de Pıerre Antoine de 1nay, «nullum LDSO
meliorem», ajoutant:

« Persuasum habeat, velım, Vestra Amplıtudo, ın hac QUaAC INCcCa

Sun(, NC quaC iıllıus nullatenus CICIC, sed QUaAC Jesu Christı,
ei tot1us ordınıs melioris bon1, perfect1on1s, et decoriıs. Sub DI1O
docto p  ’ capıte regularıs dıiscıplınae amantıssımo eit zelos1ss1-

ordınem nostrum certe iın uJus Gallıae partıbus elanguentem
remıissum Nn1m1s, dıfformem Ve, ut ıta dıcam, quıppe quı regulae

12) Lettre adressee le 25 novembre 1740, de Parıs, A prelat de Grimbergen Augustın
Vall eC  ou La sıgnature de lettre est decoupee. Grimbergen, abbaye, archıves,
fascıcule 43 OUuS la meme COLE.: i1gure memorandum manuseriıt redige par l’abbe V

Eeckhout SUT affaıre, OUu 11 dıt QVOIF TECU unec lettre un confrere francaıs INCONNU,
Jadıs prieur de Premontre, du 25 novembre 1 740, lu1 demandant, lul, abbe de
Grimbergen, d’appuyer la candıdature de Pıerre Antoıine de Vınay

13) Ibid., lettre adressee de Parıs le 25 novembre 740
14) Ibid., ler decembre 740
15) Voir un«c lettre de Grisard, le brouillon de la reponse de l’abbe de Grimbergen,

diıverses pleces sujet, hid.
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statutis mınıme s1t Consentaneus, reviviscere INOX INOX gaudeamus;
haec INca vola, haec unıca SPCS el SONCILUAO »2S)

L’election fut repoussee du %5 Z Janvıer 1/41, St, DCU de
relıg1euxX survivalent quı avalent partıcıpe l’election de l’abb Lucas,
Pıerre Antoine mıt Dal ecrıt quı devaıt faıre la Circonstance 17)

Charles Martın, abbe de Cu1ssy eft quatrıeme pere de lL.ordre®),
presidaıit. pres la celebree Dar Bruno Becourt, abbe de
Dommartın, la demande de L’abbe de Cul1ssy ind1spose, les SsO1xante-
neuf Votlants designerent les tro1s S|  Urs, DUI1S choisirent les ONZE

COompromıssaılres202  Xavier Lavagne d’Ortigue  statutis minime sit consentaneus, reviviscere mOX mox gaudeamus;  haec mea vota, haec unica spes et sollicitudo ...»!°).  L’election fut repoussee du 15 au 25 janvier 1741, et, comme peu de  religieux survivaient qui avaient participe ä l’election de l’abbe Lucas,  Pierre Antoine mit par 6&crit ce qui se devait faire en la circonstance!”).  Charles Martin, abbe de Cuissy et quatrieme pere de l’ordre!®),  presidait. Apres la messe celebree par Bruno Becourt, abbe de  Dommartin, äa la demande de l’abbe de Cuissy indispose, les soixante-  neuf votants designerent les trois scrutateurs, puis choisirent les onze  compromissaires ... et Pierre Antoine etait l’un des onze!?). On decida  que les compromissaires avaient deux heures pour choisir le nouvel abbe,  qui serait elu s’il avait au moins six voix sur les onze.  Or voici que Pierre Antoine, tout comme le pere Nicolas Didier, n’eut  qu’une voix alors que les neuf autres se portaient sur Augustin de  Rocquevert, abbe de Clairefontaine transferee äa Villers-Cotterets et  vicaire general de l’ordre. Que s’etait-il donc passe?  Des ordres royaux avaient ete presentes par Bignon, intendant de  Soissons et commissaire de Louis XV pour cette election, et, selon les  termes de ces ordres, il etait interdit de voter soit pour Vinay, soit pour  Grisard. Et l’exclusion de Vinay etait due ä sa doctrine, comprenons ä ses  sympathies (vraies ou fausses, nous n’avons aucun moyen de contröler la  veracite de l’assertion) pour le jansenisme, sympathies qui avaient ete  denonc6&es a la cour?°).  Cette exclusion etait-elle un mal? Charles Martin, dans une lettre ä  l’abbe de Grimbergen, des le 28 janvier, disait ä son destinataire qu’il  16) Ibid., lettre non dat6&e, sur laquelle l’abbe van Eeckhout a indique au crayon: R 26 ä  Xbris 1740 [recue 26 decembre 1740].  17) Laon, arch. dep. Aisne, C 661. Cette piece n’est pas signee, mais il nous semble y  reconnaitre l’ecriture si caracteristique de Pierre Antoine Parchappe de Vinay.  18) Il n’y avait plus d’abbe regulier ä Saint-Martin de Laon, malgre tous les efforts de  l’abbe general defunt Lucas vers les annees 1720. L’abbe de Floreffe, Charles Dartevelle,  n’avait pu venir. C’etait donc au premontre reforme Charles Martin, quatrieme pere de  Pordre, puisqu’abbe de Cuissy, de presider.  19) D’apres Laon, arch. dep. Aisne, C 661, les onze compromissaires furent: le prieur  Nicolas Veran, et les peres Etienne Pittoy, Paul Foucault, Nicolas Buffaut, Nicolas Edme  Cottelle, Jean Baptiste Doucet, P.A. Parchappe de Vinay, Jean Monier, Jean Francois  Sauvaige, Nicolas Didier, Claude Dautrey. Plusieurs de ces noms reapparaitront par la  suite ici-meme.  20) Voir ci-dessus a propos de la lettre du 25 novembre 1740 les notes 12 et 13, et le  memorandum manuscrit d’A. van Eeckhout, cite 6galement supra note 12.ef Pierre Antoine etaıt l’un des ONZE). On decıda
quC les COmMpromissaıres avalent eux heures DOUI choısır le nouvel abbe,
quı seraıt elu S  ] avaıt mo1ns S1X VO1X SUuT les ONZEC

Or VOI1CI quC Pıerre Antoine, LOUL le pere Nıcolas Dıdıer, n eut
qu une VO1X alors QuUC les neuf autres portalent SUuT Augustıin de
Rocquevert, abbe de Claırefontaine transferee Vıllers-Cotterets el
vicaıre genera|l de ordre Que s’etaıt-ıl donc passe ”

Des ordres FOYauUX avalent ete presentes Dar Bıgnon, intendant de
SO1ssons eitl commıssaıre de Louis DOUTI election, G1 selon les
termes de CCS ordres, ı]l etaıt interdiıt de solt DOUI Inay, so1t DOUT
Grisard V’exclusıon de Vıinay etaıt due doctrine, COMPITCNONS SCS

sympathıes (vrales fausses, OUS n avons de controler la
veracıte de l’assertion) DOUI le Jansenısme. sympathıes qu]ı avalent D  «D
denoncees la COUr *J:

Cette exclusıon etaıt-elle mal? Charles Martın, ans unec lettre
l’abbe de Grimbergen, des le 28 Janvıer, dısaıt SOI destinataire qu'’’ıl

16) Ibid., lettre NON atee, SE laquelle l’abbe Va  — ecC  ou ndıque CIayON : 26 a
Xbriıs 740 |recue 26 decembre 1740

17) Laon, rch dep Aısne, 661 plece est Das s1gnee, ma1s ı] OUSs sembIle
reconnaıiıtre l’ecriture S1 caracterist1ique de Pierre Antoine Parchappe de Vınay

18) Nn Yy avaıt plus d’abbe regulıer Saınt-Martın de Laon, malgre L[OUS les efforts de
’abbe general defunt Lucas ers les annees 720 L’abbe de Floreffe, Charles Dartevelle,
n ’ avaıt venIır. Cetaıt OnC premontre reforme Charles artın, quatrıeme pere de
l’ordre, pulsqu’abbe de Cul1ssy, de presıider.

19) D’apres Laon, rch dep Aısne, 661, les NZC Compromıissaıres furent le prieur
Nıcolas Veran, el les peres Etienne Pıttoy, Paul OUCAaU: Nıcolas Buffaut, Nıcolas Edme
elle, Jean Baptiste Doucet, Parchappe de Vınay, Jean Monıier, Jean Francois
Sauvalge, Nıcolas Dıdıer, Claude Dautrey Plusieurs de CCS OIMs reapparaltront par la
suıte 1icC1ı-meme.

20) Voir cC1-dessus PIODOS de la lettre du 25 novembre 740 les notes 3, ei le
memorandum manusecrıt A< Vall eC  Oout, cıte egalement D Ote
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avaıt cConverse AVCC les capıtulants l’election, ei quC bon nombre de
religieux de Premontre crailgnalent de ınay

«qu’ıl fut praelatus ambulans IN MAZNIS. Ils dısolent hautement
qu«C l’on verroıt SOUS Juy renalstre le regne de feu de Colbert
E:

qul, bıen SUr n’etaıt Da>S unec reference flatteuse quan souvenaıt
des folles depenses du predecesseur de l’abbe Lucas, et des dettes
immenses laissees SO  w deces uelques Jours plus tard, Jerome
Petit, abbe de Bonne-Esperance, quı avalt ete present l’election en tant

qucC conseıller. ecr1ıvaıt O] tOur l’abbe Van ecC  ou avaılt,
ecrıvaıt-ıl ans SOIl compte-rendu, beaucoup de plaıntes des relıgieux
contre le pere de inay, quı C6 faıt DaSs fort aymer par SCS manıeres
S

Dans LOUS les CAa>, Pıerre Antoıine de 1nay, exclu du generalat par
ordre expres du souveraın, avalıt trouve unc parade quı lu1 permettaıt de
SagNCcI du Cest Charles Martın, tro1s Jours apres l’election, quı
l’apprenaıt l’abb de Grimbergen: qu’1 pouvoıt euUssIır
DOUT sSoy-meme», inay avalıt propose Augustın de Rocquevert, prelat
fort estime, ont LOUS avalent OuWe la SdapCSSC lors du chapıtre de 1738,
ma1ls qul, age de cinquante-sept ans ei fort fatıgue, vivraıt Sans doute
DaSs tres longtemps“*). le prelat Vall ec  70108 de conclure
memorandum qu’1 redigealt de maın SUT election, rappelant
l’exclusiıon de ınay de SCS idees Jansenısantes, el ajoutant
qu’1 avaılt presente la candıdature du pere de Rocquevert:

«D de Inay I  - absolviıt solus, occultäa ei praevıa convent1o-
O1} reg1s COmMMmI1SSAaTrI1o, NO  am} audı1o e

La vVvIie reprenaıt SON Le 16 INaTs 1741, Dar devant Desmeure el
SON conifrere, notaıires atelet de Parıs, avaıt 1leu la seance
d’ınformatıon canon1que SUT le nouvel abbe general. Henrı1 Joseph de La
Bruyere, SONMN anclen condiscıple de novıclat eft maılntenant abbe de
Corneux, ei Robert Berchere de ıllıers, abbe de Doue, deposerent SOUS

la fo1 du serment qu«c eiu etaıt ne ans le diocese de Senlis; de parents

21) Lettre du Charles artın ”’abbe de Grimbergen, date du 28 Janvıer A
Grimbergen, abbaye, archıves, fascıcule 43

22) Lettre du Jeröme el ’a de Grimbergen, fevrıer 1741, hid.
23) Lettre du Charles artın, deja cıtee D ote
24) Memorandum manuserit de l’abbe VdA  — Eeckhout, deja cıte D: notes
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nobles et vraıment catholıques, qu/'ıl avaıt cinquante-sept ans, vingt-sept
Ad1ils de profession el vingt-deux de pretrIise ; qu/'ıl avaıt ete prieur, ei QUC
maıntenant, ı] etaıt abbe de Vıllers-Cotterets depuls quıinze Aa1s, qu ıl
n ’ avaıt de tıtre nı theologıe, nı droit ma1ls qu/’ıl etaıt
cependant fort docte Puıis, le ler avrıl, l’abbe general elu demettaıt de
SOI abbaye de Clairefontaine-Villers-Cotterets*>).

Maıs la coter1e des ınay desarmaıt DAasS Citons longuement unec

nouvelle lettre de Charles Martın Augustin Vall eckhout, ans
laquelle l’abbi de Culssy donnaıt des nouvelles SOM conirere de
Grimbergen:

«M le General attend SCS bulles premier Jour. Mortifie de VOITr la
mauvalse educatıon qu«C l’on donnaoıit dUuX Jeunes relıgieuxX dans
Premontre, 1] ma demande maıtre des NOVICES de nOsire congre-
gatıon, Je luy A Y donne quı fera bien, s  ] est oOutenu Outre
cela: 11 prI1S DOUT secretailre le ere Dıdıer, ancıen prieur
professeur de Premontre. C’est salınt SsCavant relıgieuxX, QUC les
mM1euUuxX intentionnes d’entre les Compromiıssaıres aurolent cho1sy
DOUTI (jeneral S1 le TE de Inay n’avoıt adrolıttemente le COUD

SCId d’un gran SCCOUT le General PDOUT le blen.
Le ere de Inay, Procureur general, p1que de qucC SO frere
Pierre Antoimne] le Secretaire aVvOoIlt manque le Generalat, s’est donne
tant de mMOuvemen aupres de celuy, qu1 la eullle des benefices,
qu ’ı luy enfin faıt donner l’abbaye de Vıllers Cottre, autrement de
Claırefontaine., malgre le General, quı travaılloıt faıre
NOomMMer le prieur de St Martın de Laon, quı est relıgieuxX tres
meriıttant DD 26)

Et, 1en vite, arrıva quı n’etaıt quc Lırop prevu par les uns, ei
souhaıte par les autres depuıs le z Janvıer. Le octobre 17/41, Augustın
de Rocquevert MOUTrut SO1ssOns, des OAHX de Plombieres,

25) Parıs, rch nalt., mıinutier central, etude LAXXIH. 242, actes date des 16
el ler avrı SPORE

26) Lettre du Charles artın l’abbe de Grimbergen, date du Z Juimn 1741,
Grimbergen, abbaye, archıves, fascıcule 43 Dans cel essal, malheureusement 1O  —
couronne de SUCCES, DOUT faıre donner U1Nlc abbaye priıeur claustral de Laon, OUS

PCNSONMNS qu’’ıl faut OIlr une nouvelle tentatıve des es generaux DOUT pallıer la dısparıtiıon
des es regulıers de Salınt-Martın de Laon. Comme la abbatıale de Salnt-  artın
avaıt ete nıe ”’eveche de Laon, A Lucas de Muın avaıt espere faıre NOMMET

relıgieux AA&  eveque coadjuteur de Laon. L’abbe Rocquevert auraıt souhaıte quc le
prieur de Laon füt SO SUCCESSCUT Claiırefontaine-Villers-Cotterets. Maıs RE  est qu en
S QJUC le general Guillaume Manoury obtiendra uUnN«CcC abbaye DOUT le prieur claustral de
Saınt-Martıin de Laon Francoıis( et CIMNCOIC s’agıra-t-ıl une abbaye beaucoup plus
elo1gnee quc Vıllers-Cotter: celle de oncetz Fn Chaälons SUur Marne, rch dep Marne,

84, 44)
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Ou il etaıt alle chercher soulagement une hydropisıe de poiltrine.
Charles Martın, quı OUS devons renseignement, d’eerire LLOUVCAU

l’abbe de Grimbergen, eit cec1 des le novembre;:

«Des qUC Je VIS pulssant declare faveur de Monsıeur
’abb de (Yaıiırefontaine ans la derniere election de Premontre, JE
PrevIs quC OUS tarderıons Das CO  GT la
ceremontle. Nous SOMMNIMNECS aujourd ’ huy dans trıste CasL’election de P.-A. Parchappe de Vinay  295  ouU il etait alle chercher un soulagement ä une hydropisie de poitrine. Et  Charles Martin, ä qui nous devons ce renseignement, d’&crire ä nouveau  ä l’abbe de Grimbergen, et ceci des le 3 novembre:  «Des que je vis un puissant party declare en faveur de Monsieur  l’abbe de Clairefontaine dans la derniere election de Premontre, je  previs que nous ne tarderions pas ä recommencer la mesme  ceremonie. Nous sommes aujourd’huy dans ce triste cas ... La perte  [de M. de Rocquevert] nous en est sensible dans le voisinage, parce  que nous avons veus que dans le court espace de temps, qu’il a  gouverne, il cherchoit veritablement le bien, et prenoit les moyens  pOür le procurer ...  3:  Il fallait donc s’assembler &a nouveau pour voter; et, ä nouveau, ä  Premontre, l’on cabala ferme. Tant et si bien que le commissaire royal,  Bignon (ä nouveau lui), commenca par produire des ordres de Versailles  qui excluaient de voix active et passive les peres Jaloux, Le Roy et  Manoury*®). On etait au 14 decembre 1741, et l’on devait avoir un peu  l’impression, ä Premontre, de recommencer comme en janvier: meme  hiver assez froid; m&mes notaires, Jean Tribalet et Jacques Canivet,  appeles pour dresser proces-verbal notarie. Deux differences notables:  parmi les abbes conseillers convoques ä l’Election, figurait maintenant  Pierre Antoine de Vinay, abbe de Villers-Cotter&ts; et comme praeses, il y  avait l’abbe de Floreffe, troisieme pere de l’ordre, Charles Dartevelle, qui  cette fois avait pu faire le voyage.  Une fois encore, selon le ceremonial, on choisit les compromissaires, et  ils furent encore onze. Mais le commissaire royal declara que le pere de  Vinay n’etait pas gratus regi*?), et surtout, produisit des lettres de son  ?7) Lettre du P. Charles Martin ä l’abbe de Grimbergen, en date du 3 novembre 1741,  Grimbergen, abbaye, archives, fascicule 43. Le destinataire a ecrit en haut au crayon: recue  le 8, reponse le 9 novembre 1741.  28) Comme on pouvait legitimement craindre que l’exclusion des trois religieux qui  avaient cabale, füt genante pour obtenir la confirmation de l’elu par Rome, le proces-verbal  imprime de cette €lection, aux archives vaticanes, porte la magnifique formule suivante: les  peres Jaloux, Le Roy et Manoury «se sont trouves absents». Archivio segreto vaticano,  Acta congregationis consistorialis, 1742, ff. 34 sqq. — Cette fois ci, les compromissaires  furent: les peres Nicolas Didier, prieur claustral; Claude Dautrey, sous-prieur; et Etienne  Pittoy, Pierre Jacques Lheureux, Joseph de Heroquel, Jean Monier, Joseph Auguste  Chambelain, Francois de Limoges, Gabriel Dutemps, Jean Francois Sauvaige, Nicolas  Edme Cottelle. Meme reference. Cf. aussi, Laon, arch. dep. Aisne, C 661.  29) Lettre du P. Charles Martin ä l’abbe de Grimbergen, en date du 16 decembre 1741,  traduite par le destinataire dans son Diarium, et citee sous cette forme latine dans l’article  de J.-B. VALVEKENS cite plus haut note 4 (pp. 382-384). — Nous n’avons pas retrouve  Voriginal en francais de cette lettre.La
ıde de OCquever LLOUS est sensıble dans le volsinage,
qQUC NOUS VeEeUSs qucC dans le CSDACC de 9 qu’1
gouverne, 1] cherchoıit verıtablement le bıen, ei prenoıt les MOYVYCNS
DOUI le e
allaıt donc s’assembler LIOUVCAaU POUT St. NOUVCAU,

Premontre, l’on cabala ferme. Tant ei S1 1en JUC le commıssaıre royal,
Bıgnon (a L1OUVCaU lu1),dDar produıire des ordres de Versauilles
quı excluaıient de VO1X actıve el passıve les peres Jaloux, Le ROY ei

Manoury *®). On etaıt 14 decembre 1/41, et l’on devaıt QVOIF PCU
l’ımpression, Premontre, de CO  CC Janvıer: meme
hıver TOIN| memes notaires. Jean T1Dale er Jacques Canıvet,
appeles POUT dresser proces-verbal notarıe. Deux dıfferences notables:
parmı les es conseıllers CONVOques l’election, figuralt maıntenant
Pıerre Antoıiune de Inay, abbe de Villers-Cotterets: ei DFACSECS, il
avaıt l’abbe de oreffe, tro1sıeme pere de l’ordre, Charles Dartevelle, qu1

fO1s avaıt faıre le VOVagc
Une fO1Ss ENCOIC, selon le ceremonıal, choıisıt les Compromıssaıres, ef

ıls furent EHGCOÖOTE ONZC Maıs le commıssaıre roya declara QqUC le pere de
ınay n etaıt pas Zratius regi  29) el surtout, produisıt des ettres de SON

27) Lettre du C’harles Martın l’abbe de Grimbergen, date du novembre 1/41,
Grimbergen, abbaye, archıves, fascıcule 42 Le destinataıre ecrıt haut CrayON :
le S, reponse le novembre JO

28) C omme pouvaıt legıtiımement craındre qu«C l’exclusion des tro1s relıgieuxX quı1
avalent cabale, füt genante DOUL obteniır la confirmatıon de elu Dar Rome, le proces-verbal
imprime de election, AdU A archıves vatıcanes, la magnıfique ormule sulvante: les
peres Jaloux, Le ROoy Manoury XSC sont TOUVves absents». Archivıio segreto vatıcano,
cta congregation1s consistorlalıs, 1742, He Sqaq fO1s C1, les cCompromissailres
furent les peres Nıcolas Dıdıer, prieur claustral; C'laude Dautrey, SOUS-PrIeUT; et Etienne
Pıttoy, Piıerre Jacques Lheureux, Joseph de eroquel, Jean Montier, Joseph Auguste
Chambelaın, Francoıis de Limoges, Gabriıel Dutemps, Jean Francoıis Sauvalge, Nıcolas
Edme Meme reference. Sr aussı, L@&OM, rtch dep Aisne, 661

29) Lettre du Charles Martın ”’abbe de Grimbergen, date du decembre 1741,
Traduıte par le destinataıre ans SOn 1Arıum, el cıtee SOUS forme latıne ans l’artıcle
de S VALVEKENS cıte plus haut ote (PP 382-384). Nous n avons DaSs retrouve
L orıgınal francaıls de lettre
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maıitre excluant du generalat quatre relıgleux: CHX dV’entre CUA, les peres
Dıdıer, maıntenant prieur de Premontre, el Lheureux, auralent DU, de
L’avıs de LOUS, etre de parfaıts es generauXx, et: des Janvıer 17/41,
Charles Martın avalt indıque l’abb de Grimbergen qucC peut-etre ıls
reussıralent unec au fO1s 30)

Ce fut uUnNc affaıre, magnıfıque Les relıgıeux disaıent
commiıissaire du rOo1l qucC l’election n’etaıt Das 1ıbre, de CCS ettres
dV’exclusıion. L’abb de Bonne-Esperance faisaıt mırolter Bıgnon qQUC, S1
l’election n ’etaıt Das ıbre, les premontres NO  e’ regnicoles separeralent
d’un abbe general elu une maniere ® 3} Fınalement, les COMpromıI1s-
Salres voterent. Ln d’eux donna VO1X pere de ınay Les dıx autres
choisirent Bruno Becourt, abbe de Dommartın, ont n avaıt Das
oublıe la presence pleine de bonhomıie OTS de la precedente election, et les
appels calme ei l’unıon fol1s-1a

Restaıit faıre SON election 1OUVCaU general, el 11 semble
qucC fut DaS chose tres facıle Charles Martın dut employer la
chose, ecrıvant AdU X PETISONNCS quı pouvalent aVOIr uUunNCc influence SUT

eln autres l’eveque d’Amiens **). Les partısans de ınay avalent
faıt Courir le brult quUuC le rol donneraıt pas SO agrement
election: 1l fallut COuTrIr Versaıilles, el C‘harles Martın aconte COMMENT
le princıpal ministre ei le rOo1l ul-meme fiırent DICUVC de la plus grande
biıenveıllance, cependant qUC I’intendant accompagnaıt partout les pre-
lats, Samns les abandonner seul instant, sO1-disant DOUT eur faıre
honneur, ei faıt DOUTI evıter qu  ıls revelassent LOUL qu'ıls avalent U  xx
oblıges de subir de part-?). Encore unc fO1s, l’affaıre etaıt manquee
POUTr Pierre Antoine Parchappe de ınay, ef le NOUVCAaU general, ne
697 Bethune., n’avaıt qucC euxX ans de plus qQUC l’abbe de
Claırefontaine-Vıllers-Cotterets. Le 3() decembre., elu allaıt che7z le
notaıre Desmeure Parıs, DOUT la seance laquelle SOM predecesseur
s’etaıt prete S1 DCU de auparavant *).

30) Lettre:; deja cıtee plus haut, date du 28 jJanvIier 17/41, cf. D notes T
3l) Meme reference qu’a la ote D:
32) Meme reference. s’agıt de Lou1is-Gabriel rleans de La (0)  B eveque

d’Amıiıens de 734 mMorTrt 1/77/4, gran amı des premontres de Dommartın de aınt-
Andre-au-bois.

33) Meme reference qu auX notes 29, el A D: La ese de elu etaıt intıtulee :
Veritas el aequitas CONSILLULLONLS Unigenitus demonstrata. la ecture d’un tel itfe, le
cardınal-ministre avaıt deja surement acqulesce ul-meme V’election296  Xavier Lavagne d’Ortigue  maitre excluant du generalat quatre religieux: deux d’entre eux, les peres  Didier, maintenant prieur de Premontre, et Lheureux, auraient pu, de  l’avis de tous, Etre de parfaits abbes generaux, et, des janvier 1741,  Charles Martin avait indique ä l’abbe de Grimbergen que peut-&tre ils  reussiraient une autre fois  30).  Ce fut une belle affaire, un magnifique tolle. Les religieux disaient au  commissaire du roi que l’election n’etait pas libre, ä cause de ces lettres  d’exclusion. L’abbe de Bonne-Esperance faisait miroiter a Bignon que, si  V’Election n’etait pas libre, les premontres non regnicoles se separeraient  d’un abbe general elu d’une telle maniere*!). Finalement, les compromis-  saires voterent. L’un d’eux donna sa voix au pere de Vinay. Les dix autres  choisirent Bruno Becourt, abbe de Dommartin, dont on n’avait pas  oublie la presence pleine de bonhomie lors de la precedente election, et les  \  appels au calme et ä l’union cette fois-lä.  Restait ä faire accepter son election au nouveau general, et il semble  que ce ne fut pas chose tres facile. Charles Martin dut s’employer ä la  chose, en ecrivant aux personnes qui pouvaient avoir une influence sur  V’elu, entre autres 1’eveque d’Amiens*?). Les partisans de Vinay avaient  fait courir le bruit que le roi ne donnerait pas son agrement ä cette  election: il fallut courir ä Versailles, et Charles Martin raconte comment  le principal ministre et le roi lui-meme firent preuve de la plus grande  bienveillance, cependant que l’intendant accompagnait partout les pre-  lats, sans les abandonner un seul instant, soi-disant pour leur faire  honneur, et en fait pour eviter qu’ils revelassent tout ce qu'ils avaient ete  obliges de subir de sa part**). Encore une fois, l’affaire etait manquee  pour Pierre Antoine Parchappe de Vinay, et le nouveau general, ne en  1697 a& Bethune, n’avait que deux ans de* plus que- P’abbe de  Clairefontaine-Villers-Cotterets. Le 30 decembre, l’Elu allait chez le  notaire Desmeure ä Paris, pour la seance ä laquelle son predecesseur  s’etait prete si peu de temps auparavant **).  39) Lettre, dejä citee plus haut, en date du 28 janvier 1741, cf. supra notes 21 et 23.  31) Meme reference qu’ä la note 29 supra.  32) Meme reference. — Il s’agit de Louis-Gabriel d’Orleans de La Motte, &v&que  d’Amiens de 1734 ä sa mort en 1774, grand ami des premontres de Dommartin et de Saint-  Andre-au-bois.  33) Meme reference qu’aux notes 29, 31 et 32, supra. — La these de l’elu etait intitulee:  Veritas et aequitas constitutionis Unigenitus demonstrata. A la lecture d’un tel titre, le  cardinal-ministre avait dejä sürement acquiesce en lui-meme ä l’election ...  34) Paris, Arch. nat., minutier central, etude LXXXII, n° 247, en date du 30 decembre  1741.34) Parıs, rıch nat., mınutier central, eiu: LAXAXXITL, n? 24 7, date du decembre
741
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Nn Y Das faıre CL, l ’hıstoire du generalat de Bruno Becourt. Maıs
cıtera le d’un memoıre produılt 736 quı dıt long SUuT les

LTraverses quC le LILOUVCAaU general euft CSSUVCT, 1O  — DaS tant de la part de
Piıerre Antoıine de Inay, qucC de Cce de SO  — frere Louls, le PITOCUICUTL
general

zal| s’eleva BA le general de remontre el le PIOCUICUL
general du meme ordre, lL’occasıon une abbaye, JqUuUC le general
destinoı1t DOUT sujet eit quC le PTITOCUICUI general lu1 enleva DOUT
autre*°), unc altercatıon, quı une espece de schisme ans LOUuUL
1 ordre., ei le dıvısa eunx factions, l’exception de quelques-uns,
qul voulurent pas prendre partı et ont l’abbe de Vıllers-
Cotterets eto1t du nombre. Ces euX factiıons egalement anımees
une cContre L’autre porterent leurs plaıntes respect1ives ”ancıen
eveque de Mirepoi1x>* ') charge de la euille des benefices. On
presenta de part eft d’autre memoIlres SUT memoıres, griefs SUT griefs,
recrimınatıons SUT recrimınatıons 38) eft Samlls entirer 1C1 ans le detaıl
des horreurs et des infamıes, qu on reprocha, el qu’1 vaut m1eux
ensevelır dans eternel Ou  1, ıl suffit de 116e qu«C CCS memo1lres
presentes eit les faıts verıfies servırent demasquer gran nombre
de suJets, quı aurolent pu pretendre generalat, ei qul nen etoljent
pas moOo1ns indıgnes qu’ıncapables. Ces memes memoires lalsse-
rent doute SUuT l’esprit d’ındependance quı S’etolt glısse ans
LtOUuUL l’ördre*”); l’esprıt de partı eit de discorde, qul dıiviso1it
DICSYUC LOUS les membres, le relachement de la dıiscıplıne et le mepTrIs
des regles quı Ssont les sultes : eit de la sentit, m1leux quC jJamaıs,

l’ımportance de faıre bon cho1x., et la necessıte de prendre
toutes les precautions ei les MOYCJNS necessalres POUT parvenır,
quan ı]l sero1lt question de donner NOUVCAaU chef ordre
«C’est ans CCS rıstes circonstances, ans CCS tems de rouble ei de
dıscorde, quı le Bruno Becourt,L’election de P.-A. Parchappe de Vinay  297  Il n’y a pas ä faire ici, l’histoire du generalat de Bruno Becourt. Mais  on citera le debut d’un memoire produit en 1758, qui en dit long sur les  traverses que le nouveau general eut ä essuyer, non pas tant de la part de  Pierre Antoine de Vinay, que de celle de son frere Louis, le procureur  general?°>).  «Il.S’eleva en 1/52 entre le general_ de Premontre et Ie procufeur.  general du mme ordre, ä l’occasion d’une abbaye, que le general  destinoit pour un sujet et que le procureur general lui enleva pour un  autre?°), une altercation, qui causa une espece de schisme dans tout  V’ordre, et le divisa en deux factions, äa l’exception de quelques-uns,  qui ne voulurent pas prendre parti et dont l’abbe de Villers-  Cotterets etoit du nombre. Ces deux factions egalement animees  l’une contre l’autre porterent leurs plaintes respectives ä M. l’ancien  eveque de Mirepoix*’) charge de la feuille des benefices. On  presenta de part et d’autre memoires sur memoires, griefs sur griefs,  recriminations sur recriminations*®); et sans entrer ici dans le detail  des horreurs et des infamies, qu’on se reprocha, et qu’il vaut mieux  ensevelir dans un 6&ternel oubli, il suffit de dire que ces memoires  present6es et les faits verifies servirent a demasquer un grand nombre  de sujets, qui auroient pü pretendre au generalat, et qui n’en etoient  pas moins indignes qu’incapables. Ces memes memoires ne laisse-  rent aucun doute sur l’esprit d’independance qui s’etoit glisse dans  tout "ordre ), Lespfit de parlı et de discorde, qui en divisoit  presque tous les membres, le relachement de la discipline et le mepris  des regles qui en sont les suites: et de lä on sentit, mieux que jamais,  toute l’importance de faire un bon choix, et la necessite de prendre  toutes les precautions et les moyens necessaires pour y parvenir,  quand il seroit question de donner un nouveau chef ä l’ordre.  «C’est dans ces tristes circonstances, dans ces tems de trouble et de  discorde, qui le P. Bruno Becourt, ... vint &4 mourir ...»*°).  35) Pendant les premieres annees du generalat de Bruno Becourt, Pierre-Antoine  s’occupa ä regler les difficiles affaires de son abbaye, et particulierement celle de sa  translation, canonique et civile si l’on peut dire, de Clairefontaine ä Villers-Cotterets. Cf.  Laon, arch. dep. Aisne, B 1882 et B 1898.  36) Sans doute Francois Duriez l’aine, qui fut pourvu en 1752 de l’abbaye de Moncetz.  37) Jean-Francois Boyer, ne en 1675, religieux theatin, eveque de Mirepoix de 1730 ä sa  demission en 1737, se retira alors äa Versailles ou il fut charge de la feuille des benefices,  C’est-ä-dire de presenter au roi des candidats pour les eveches et les abbayes. Il mourut en  1733  38) A ce jour, nous n’avons retrouve aucun de ces memoires.  39) La generalisation «dans tout l’ordre», est sürement beaucoup trop, hätive. La  congregation reformee de Premontre, les abbayes non francaises, ne meritaient sans doute  pas de tels reproches ...  +0) Archivio segreto vaticano, Acta congregationis consistorialis, 1758, t. 2, ff. 444 sqq.  Il s’agit d’un memoire, non signe, intitule: Election du general de Premontre le 27 fevrier  1758, et il est place avec les autres pieces du dossier de cette election. Il reproduit, et parfoisvint mouriır »A}

35) Pendant les premieres annees du generalat de Bruno Becourt, Pıerre-Antoine
S OCCcupa regler les dıfficıles affaıres de SOM abbaye, particulıerement Ce‘ de
translatıon, canon1ıque cıvıle S1 l’on peut dıre, de C'laırefontaine Vıllers-Cotter:  e  >  ts Ct.
Laon, rıch dep Aiısne, 882 898

36) ans oute Francoıius Durıiez l’aine, quı fut DOUIVU W de l’abbaye de Moncetz
3'7) Jean-Francoıis Ooyer, ne 1675, relıgieux heatın, eveque de Miırepo1x de 730

demiıssıon WERS retira alors Versaıilles Ou ı] fut charge de la euille des benefices,
C’est-a-dıre de presenter rol des candıdats DOUT les eveches les abbayes moOourut
Ta

38) Jour, OUS n avons retrouve de CCS memoıires.
39) La generalisatıon «dans LOuL l’ordre», est suürement beaucoup LTrop. häatıve La

congregation reformee de Premontre, les abbayes 1O  . francalses, merıtalent Samns oute
pas de tels reprochesL’election de P.-A. Parchappe de Vinay  297  Il n’y a pas ä faire ici, l’histoire du generalat de Bruno Becourt. Mais  on citera le debut d’un memoire produit en 1758, qui en dit long sur les  traverses que le nouveau general eut ä essuyer, non pas tant de la part de  Pierre Antoine de Vinay, que de celle de son frere Louis, le procureur  general?°>).  «Il.S’eleva en 1/52 entre le general_ de Premontre et Ie procufeur.  general du mme ordre, ä l’occasion d’une abbaye, que le general  destinoit pour un sujet et que le procureur general lui enleva pour un  autre?°), une altercation, qui causa une espece de schisme dans tout  V’ordre, et le divisa en deux factions, äa l’exception de quelques-uns,  qui ne voulurent pas prendre parti et dont l’abbe de Villers-  Cotterets etoit du nombre. Ces deux factions egalement animees  l’une contre l’autre porterent leurs plaintes respectives ä M. l’ancien  eveque de Mirepoix*’) charge de la feuille des benefices. On  presenta de part et d’autre memoires sur memoires, griefs sur griefs,  recriminations sur recriminations*®); et sans entrer ici dans le detail  des horreurs et des infamies, qu’on se reprocha, et qu’il vaut mieux  ensevelir dans un 6&ternel oubli, il suffit de dire que ces memoires  present6es et les faits verifies servirent a demasquer un grand nombre  de sujets, qui auroient pü pretendre au generalat, et qui n’en etoient  pas moins indignes qu’incapables. Ces memes memoires ne laisse-  rent aucun doute sur l’esprit d’independance qui s’etoit glisse dans  tout "ordre ), Lespfit de parlı et de discorde, qui en divisoit  presque tous les membres, le relachement de la discipline et le mepris  des regles qui en sont les suites: et de lä on sentit, mieux que jamais,  toute l’importance de faire un bon choix, et la necessite de prendre  toutes les precautions et les moyens necessaires pour y parvenir,  quand il seroit question de donner un nouveau chef ä l’ordre.  «C’est dans ces tristes circonstances, dans ces tems de trouble et de  discorde, qui le P. Bruno Becourt, ... vint &4 mourir ...»*°).  35) Pendant les premieres annees du generalat de Bruno Becourt, Pierre-Antoine  s’occupa ä regler les difficiles affaires de son abbaye, et particulierement celle de sa  translation, canonique et civile si l’on peut dire, de Clairefontaine ä Villers-Cotterets. Cf.  Laon, arch. dep. Aisne, B 1882 et B 1898.  36) Sans doute Francois Duriez l’aine, qui fut pourvu en 1752 de l’abbaye de Moncetz.  37) Jean-Francois Boyer, ne en 1675, religieux theatin, eveque de Mirepoix de 1730 ä sa  demission en 1737, se retira alors äa Versailles ou il fut charge de la feuille des benefices,  C’est-ä-dire de presenter au roi des candidats pour les eveches et les abbayes. Il mourut en  1733  38) A ce jour, nous n’avons retrouve aucun de ces memoires.  39) La generalisation «dans tout l’ordre», est sürement beaucoup trop, hätive. La  congregation reformee de Premontre, les abbayes non francaises, ne meritaient sans doute  pas de tels reproches ...  +0) Archivio segreto vaticano, Acta congregationis consistorialis, 1758, t. 2, ff. 444 sqq.  Il s’agit d’un memoire, non signe, intitule: Election du general de Premontre le 27 fevrier  1758, et il est place avec les autres pieces du dossier de cette election. Il reproduit, et parfois40) Archiıvıo SsCegTELO vatıcano, cta congregation1s consıistorlalıs, 1758, D ff. 444 S10 [01

s’agı d’un memoıre, NOoON s1gne, intıitule: Election du general de Premontre le P fevrier
/58, ı] est place Vn les autres pleces du dossier de election. reprodult, ei parfo1s
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Le decembre L/SL effectiıvement, Bruno Becourt MOUTrut dans SO

appartement parısıen du college de 1a 80l Hautefeuille Cette {[O1S-CI1,
enfin, ”heure de Pıerre Antoıine Parchappe de ınay etaıt

X *

Le rol permit l’election d’un L1LOUVCAaU general. Une fO1s ENCOIC,
I’ıntendant de SO1SSONS, maıntenant Charles Blaise Meliand“**!), fut
nomme commıssaıre roya ei DOUIVU d’instructions precIises.

Premiere dırective : exclure de VO1X actıve les es de Blanchelande ei
d9  ecourt42)

Deuxieme directive: n ’utıilıser qu au dernıer OmMent les ettres de
cachet, visant douze relig1eux**), quı permettrait d’eloıgner les plus

de la sa capıtulaire.
Troisieme directive: 9 e besoin, ımposer par [OUS les

INOYCNS dUuX capıtulants el AduX Compromıssaıres, les NOMMS des quatre
candıdats quUC le rOo1 apprecılaılt le plus el pensaıt capables d’etre de dıgnes
es generaux. Dans SOI projet de proces-verbal de la Journee du
fevrıer 17/58, Melıand ecrıt

«Et OUS cCommıssaıre susdıt consequence des ordres du TOY
declare AdU X Compromıssaıres eit au X peres es ei consultans

conformement 110S5 instructions298  Xavier Lavagne d’Ortigue  Le 21 decembre 1757, effectivement, Bruno Becourt mourut dans son  appartement parisien du college de la rue Hautefeuille. Cette fois-ci,  enfin, l’heure de Pierre Antoine Parchappe de Vinay etait venue.  * * *  Le roi permit l’election d’un nouveau general. Une fois encore,  l’intendant de Soissons, maintenant Charles Blaise Meliand*!), fut  nomme commissaire royal et pourvu d’instructions precises.  Premiere directive: exclure de voix active les abbes de Blanchelande et  d’Abbecourt*?).  Deuxieme directive: n’utiliser qu’au dernier moment les lettres de  cachet, visant douze religieux**), ce qui permettrait d’eloigner les plus  remuants de la salle capitulaire.  Troisieme directive: proposer, et, au besoin, imposer par tous les  moyens aux capitulants et aux compromissaires, les noms des quatre  candidats que le roi appreciait le plus et pensait capables d’e&tre de dignes  abbes generaux. Dans son projet de proces-verbal de la journee du 20  fevrier 1758, Meliand Gecrit en effet :  «Et nous commissaire susdit en consequence des ordres du roy  avons declare aux compromissaires et aux peres abbes et consultans  conformement ä nos instructions ... que Sa Majeste etant instruite  du triste etat oUu l’ordre est reduit, elle auroit pu par son autorite y  dans les memes termes, une partie d’un autre texte sur le m&me sujet: Memoire concernant  l’election d’un nouvel abbe general de Premontre, dont le secretaire d’Etat aux affaires du  dehors de Louis XV avait fait envoyer un exemplaire, le 2 mai 1758, ä l’ambassadeur de  France ä Rome, Mgr de Rochechouart, ev&que de Laon. Une copie ou minute de ce second  Memoire est conservee ä Paris, arch. Affaires etrangeres, Correspondance politique, Rome,  n° 824, ff. 297-298.  +1) Charles Blaise Meliand, 1703 + 1768, intendant de Soissons de 1743 ä 1765, avait  succede en 1743 ä Jeröme Bignon de Blanzy comme intendant de Soissons. Sur Bignon, voir  supra, äa propos des elections de 1741.  *?) Nous utilisons ici le dossier C 662 des arch. dep. Aisne, consacre ä l’affaire de  V’election de P.-A. Parchappe de Vinay ä Premontre. — Jeröme Prevöt, abbe de  Blanchelande, 6tait le frere de l’auteur de Manon Lescaut: une telle parente etait-elle  suffisante, pour que ce prelat füt exclu? — Louis Grisard etait toujours abbe d’Abbecourt.  — Il etait d’ailleurs tout-ä-fait inutile d’exclure ces deux abbes de voix active: comme ils  n’etaient pas de gremio, ils n’avaient aucun droit ä voter dans cette election. Et, de plus,  comme leur abbaye n’etait pas fille directe de Premontre, ils n’avaient pas ä paraitre ä  Pelection ...  *3) Dans le projet de lettre au comte de Saint-Florentin, ibid., l’on voit que Meliand  parle de «l’exclusion de onze, car Dutemple est absent ...». Il etait donc prevu d’exclure  douze religieux, en plus des deux abbes (cf. note precedente). — Nous n’avons pas retrouve  la liste de ces douze exclus.qucC Sa Majeste etant instrulte
du trıste etat Ou ordre est reduıit, elle auroılt pPar SON autorıte

ans les memes ermes, uUunec partıe d’un autre SUT le meme suJe Memoire C  Cernanıil
V’election d’un nouvel abbe general de Premontre, dont le secretaıre d’Etat AduX affaıres du
dehors de Lou1l1s avaıt faıt ENVOYCI exemplaıre, le maı 1 758, l’ambassadeur de
France Rome., Mgr de Rochechouart, eveque de Laon. Une copıe mınute de second
Memoire est conservee Parıs, rch Affaıres etrangeres, Correspondance polıtique, Rome,

824, 297-298
41) Charles Blaıse Melıand, 7703 1 /68, intendant de SO1SSONs de 743 K/ZOD: avaıt

succede 743 Jerome Bıgnon de Blanzy intendant de SO1SSONS. Sur Bıgnon, OIlr
D:  y ProODOS des elections de 741

42) Nous utiılısons 1C1 le dossıer 662 des rch dep Aısne, consacre allaıre de
l’election de PE Parchappe de Vınay Premontre. Jeröme Prevot, abbe de
Blanchelande, etaıt le frere de ”’auteur de Manon Lescaut une parente etaıt-elle
suffisante, DOUT qu«c prelat füt exclu? Louı1s Grisard touJjours abbe d’Abbecourt.

etarl d’aılleurs tout-a-faıt inutile d’exclure CCS euxX es de O1X actıve: ıls
n ’ etalent pas de greml0o, ıls n avalent droıt Voter ans election. E de plus,

eur abbaye n etaıt pas fıille dırecte de Premontre, ıls n avalent pas paraltre
l’election

43) Dans le projet de lettre mte de Saınt-Florentin, IDid., l’on oıt quc Melıand
parle de «Vexclusion de ONZEC, Cal utemple est absent S ONC prevu d’exclure
douze relıgieuX, plus des euxX abbes (CT. ote precedente). Nous n ’ avons pDas retrouve
la lıste de CCS douze exclus.
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DOUTrVOIF, ma1ls qUC POUT faıre sentir d’une manılere sıgnalee la
bienveıllance ont honore l’ordre, elle bıen voulu Juy alsser
choısır SUCCEOSSCUTI capable de remedier SCS INauX el qu’elle
desıre QUC le cho1x tombe SUT des relıgieux quC NOUS eur
alors nommes. SCaVOIlFr le de Inay, le Rıchard PTOCUICUTF
general de l’ordre, le Dıdier priıeur cure de Chenevıeres, le
ManourYy prieur cure de Rennemoulıin, declarant auxdıts COMPIO-
mi1issaıres quC esdits suJets serolent seuls agreables Sa Majeste
quı LIOUS QaVIONS ordre de rendre cCompte des 1L1LO1I11S des COMPprOom1S-
Ssalres eit de leurs notıfiıer qu  ıls seront comptables LOY du cho1x
qu  ıls feront eS)

On 1en Iu Le pere Dıdıer, quı avalıt D  <.D) exclu du generalat
decembre 1 /41, el le pere Manoury, quı avalt ete exclu de ou

partiıcıpatiıon meme election de decembre 741 etalent maıntenant
proposes tro1sıeme ef quatrıeme positions  45)_ La seconde revenaıt
pere Pıerre Rıchard, PTOCUICUTI general de ordre Panıs?): Maıs le plus
magnıf1que, le plus extraordıinaıre, ans Ges ordres TOVaUX, cC’etaılt 1en la
manılere de placer Pıerre Antoıine de Inay tete des quatre relıgıeux
«recommandes» AdUX suffrages des compromiıssaıres. JToutes les pleces de
CRl etrange dossıer, le DOUVOITF roya maıntenant totalement
aCQqu1s pere de 1nay, vantant SCS qualıtes: voudraıt POUVOIF
expliquer retournement, ma1s malheureusement 1C1 ans le
domaıne des hypotheses 47)

Continuons le projet de proces-verbal de Melıand SUT triste
Journee du 20 fevrıer TI8

44) Les SOoOnt peut plus claıres, la ıberte des electeurs, peut plus
reduıte

45) anoury venaıt de prendre possess10n, le ler out LIST. du prieure-cure de
Rennemoulın, dependance d’Hermieres, alors sıtue ans ”’enclos du DaIcC du hateau de
Versaıilles Parıs, rch Nat., mıinutilier central, etu: LA2XOGH: n“ 366, ler out VE

46) Religieux dont OUuS 1gnOorons DCU pres LOut sembile Jjen qu'ıl faılle le distinguer
un au Pıerre Rıchard, celu1-cı1ı profes de Saınt-Martın de Laon, quı devaıt succeder
Al pere de Vınay 759 Vıllers-Cotterets Le DTOCUICUT general etaıt tıtulaıre du prieure
sımple N charge d’ames de otre-Dame Saint-Etienne Arnes, cf. Parıs. rch Hatı
mıinutler central, etude LXXAIIL, n“ 364, avrıl TE

4-7) bbe de Vıllers-Cotterets, P.- de ınay avaıt-ıl faıt la meılleure impression SUT les
intendants, Bıgnon, DUI1S Melıand? Avaıt-ıl faıt SaVOIFr dıscretement Versaıilles, qu on lu1
avaıt jadıs calomnıeusement prete des sympathıes POUI le jansenısme ? Et DUI1S d’aılleurs,
1 /758, l’heure n’etaıt  IZ plus la chasse Ouverte AUX jansenıstes, maılıs plutöt la chasse A4UX

mauvaıs mo1lnes. Enfın, l’abbe de ınay avaıt des relatıons haut ei Jen placees. Nous
VEerITONS plus loın le jJen quc l’eveque de Laon dıt de lul, felıcıtant Melıand apres
l’election.
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«Et COMC 1LLOUS aVIONS une pleıne ei entliere CONNOlIsSsanNCeEe JUC esdits
Compromıssaıres pal ”’effet d’un partı totalement superleur ont ıls
etolent LOUS, devolent malgre les declaratıons JUuUC 1NOUS eur faısıons

110 du TOY elıre de plusieurs suJets NO  e} capables de remplır
les Veues de l’interest JuC Sa Mayjyeste veut bıen prendre DOUT
l’avantage de l’ordre: NOUS, du pouvoıir porte Dar NOSs
instructions d’employer les MOVYCNS convenables el qQUC les CITrCON-
tances pourrolent LIOUS suggerer DOUT JUC les ıntent1ons de Sa
MajJeste {ussent exactement remplies; L1OUS uge convenable ef
absolument necessalre de declarer dUuX dıts Compromıssaıres {[OU-
Jours presence des peres es et consultans QUC le FOoY n agreant
qu un des relıgieuxX QUC OUS eur QVIONS nomes, qu/’ıls devolent
absolument borner ECHT. cho1x, et qUC NOUS reconoıltrerions
d’election qUC C® quı sero1t faıtte d’un desdiıts quatre relıgieux Dar
NOUS nomes conformement ordre du LOY pres qUOY NOUS etant
retires AVOC les es el consultans dans unc hambre Jo1gnant
e OUu OUS laısse esdits cCompromıssaıres, ıls SONtT
NOUS TOUVeTr ei OUuS Ont declares qu«c la lıberte de l’election
OuUuvan genee Dar la restrict1ion sujJets, ıls pouvolent proceder
librement*®) adıtte election: SUT QqUOY leur ayan faıt LOUTfES les
representations poss1bles el CUX tOUJours persiste ans eur
sentiment pendant l’espace des euxX heures portees par le COMPTO-
mMI1s el de euX autres ont le chapıtre prolonge eur DOUVOITF, etant
VeIs les ult heures et demıie du SOI1F, NOUS separe le chapıtre el
suspendu lL’electiıon Jusqu ’a JUC L1OUS recCu les ordres du TOY
SUT le Compte de tout QUC dessus qQUC OUuS Ilıons rendre SUT le
champ Mr le de aınt-Florentin ministre ei secretaıre
d Etat-) auquel OUusS depeche courler cet charge
une lettre de NOUS, dattee du undy 20 fevrıer minult laquelle
etoıit Jointe la lıste des S Compromissaıres 50) et des VOCAauUuUxX quı
fomentolent leur AVCC le plus d’opinıiatrete ei d’audace

48) L’iıntervention royale est 1en evidemment quı gene la ıberte de l’election, er l’on
Dar la suıte L[OUS les fforts faıts Dar l’ıntendant, DUIS Dal Versaıilles, enfin par

l’ambassadeur aupres du PaPDC, DOUTI mıiınımıser I’ımportance.
49) Louis Phelypeaux, cComte de Saınt-Florentin, DuI1s duc de La Vrilliere, 705 LEr

etaıt charge depuls 749 du département de la malson du ro1l (ce quı correspond notire
minıstere de l’Interijeur).

50) Les NZC Compromiıssaıres taıent les peres Jean-Baptiste Doucet, prieur claustral ;
Charles Dherissart, SOUS-DprIieuUrT ; Franco1s de Limoges, Nıcolas Edme ottelle, Joseph
Auguste hambelaın, Lou1s Hyacınthe Lefevre, Francoi1s uboc, Pıerre Louis viılle,
Nıcolas Joseph Chabaıille d’Auvıgny, Meneguıin, Jacques Meallet Laon, rıch dep
Aiısne, 662,

51) Ibid., 33 «Noms des rebelles eit des {lamans: Limoges, {lamant Cotelle
Doucet, prieur. Jorien. Dherissart, sOous-prieur. Lefevre. Chambelaın. Hamelın.
Chevalıer. Pochet de Fougeres. uboc, prieur du college |de Parıs]. Vılleaume
Delsart»
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L’opposıiıtion pere de ınay, pere Rıchard, est des plus
Melıand, ans lettre miıinıstre aınt-Florentin mentiıonnee C1-
dessus ?*), ontre bıen quı menaıt la cabale le pere Jacques Meallet,
secretaire du general defünt-): avaıt d’abord espere etre ul-meme
elu, grace la CcConnıvence des euxX PTOCUTICUTIS de Premontre, les peres
Laumant 6r Chefdeville 54-) quc Melıand ACCUSC tormellement «d’avoır
repandu de l’argent »55) Toujours d’apres l’ıntendant, les flamands
(comprenons: les capıtulants natıfs des andres, moOo1ns du nord de
la France), el la «Jeunesse {ranco1se» (comprenons: les Jeunes relıgıeuxX
NO  —; natıfs des Flandres) formaıent le DIOS des LTrOUpPES de CS cabale quı
pouvoıt cCompter Jusqu’a quarante-huılt electeurs, Contre vingt-sept seule-
ment UQUC Melıand appelle «Je SdapCc». L' ıntendant, SOIr de
l’election mangquee, ecrıvaıt de Saılnt-Florentin:

«Jleur opınıläatrete eto1t extreme qu  ıls craıgnolent la SdagCSSC eft
la fermete de l’abbe de Vıllers Cotterets, el la hauteur de Rıchard
DIOÖOCUICUT general quı V1ivroit longtems, c’etoıt les euxX SUurT quı ıls
croyolent quC le contraıre CUX Jjettoit les VCUX ei quc le FOY
approuveroıt O 56)

L’intendant avaıt ONC suspendu l’election, VeTIS heures 30, un
() fevrıer 1758, DUIS 0)  — secretaıre avaıt etablı projJet de proces-verbal

52) Voir C1-dessus, appel de la ote 49
53) Natıf de la paro1lsse Saint-Louis de Parıs, fut l’un des premıiers NOVvICEeSs admıs Dal le

general Becourt, la Onsure clericale el les quatre ordres ineurs Laon le
septembre 744 On connaıit pomt les 4{es de SCS autres ordinations, probablement les
recut-ıl Parıs, S’1 etaıt retourne ans la capıtale POUTF les etudes college de la [[U
Hautefeuville. Nous 1Z2NOrons quelle date le general Becourt le choısıt secretaıre.
L’abbe de Vınay le maıntınt ans charge, mMO1nNs Jusqu’en 762 On qu’'1
devaıt succeder Manoury prieure-cure de Rennemoulın. devaıt mourir Parıs, le A
fevriıer E8S

54) Jean Francoi1s Laumant, natı de Montherme, avaıt faıt profession Premontre eIs
738 la onsure les qualtre ordres i1neurs Laon le 28 INais 1739, el tOutes les
autres ordınatlions ans meme vılle pretre le 3() INaIs vivaıt tOouJours 1780,
ma1ls ınt pas Premontre POUT l’electiıon du SUCCESSCUT de Manoury

Pıerre Louils Chefdeville, natı de Saıint-Pierre de aubeuge, avaıt faıt profession
Premontre CeISs 1 736, 1] [OUS les ordres Laon entre le avrıl E (tonsure clericale)

le ler avrıl /41 (pretrise). pres l’affaıre de l’election du pere de 1nay, ıl devınt prieur-
cure de Beauraıins diocese de OyOon, Ou 1l trouvaıt CNCOTEC moment de la
Revolution. Pas plus qucC Laumant, il ınt Premontre 780 DOUT V’election de
L’Ecuy Au floreal 1L, i] est signale deporte, l’on faıt la prisee de SCS meubles
(Beauvaıs, rıch dep Oıise, /3159)

55) Dans ettre -a Saınt-Florentin, Laon, rıch dep Aısne, 662,
56) Ibid., 25
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auquel LLOUS deja largement faıt appel > ”), ei enfin, VCIS minult,
Melıand avaıt faıre partır VCIS la COUT porteur de
proces-verbal ef d’une le;tre Ou 1] donnaıt des detaıls CNCOIC plus
Precis °); demandant QuC le rOo1l lu] —3 donner de UTSCHCC, de
nouvelles instructions et de pPOUVOIFS.

faut tenter d’expliquer cComment la seance S’etaılt bloquee On a
C’est ”annonce qucC le rO1 «ind1iqualt» quatre candıdats. quı avaılt tout faıt
echouer. Pourtant, la Journee, quan songealt, n’avaıt pPaAS Lrop mal
debute: depuıls la veılle, I’intendant avaıt essaye tOuftes les combinalsons,
avaıt tente de chapıtrer, c’est le CAdsS de le dıre, le pere Meallet : matın, le
pere Clement eraılle, abbe de oreffe, tro1sıeme pere de ordre ef

president, avaılt celebre la votive du Saınt-Esprit. Maıs, des le
de la seance capıtulaıre, DICSYUC, malgre {OUS les fforts

eployes la veılle, malgre LOUS les diıscours ei LOufes les objurgatiıons de
l’ıntendant, celu1-cı avaıt du subır echec: parmı les Compromıssaıres,
figuralient le pere Meallet el tTrO1s membres de SOM partı, a1nsı qUC les deux
relıgieux ont Meallet poussaıt la candıdature faute d’avoır BICULG

l’espoir de VOILF reussır la sıenne, les peres ei OC59) D’ou
l’echec 1na de la Journee302  Xavier Lavagne d’Ortigue  auquel nous avons dejä largement fait appel°”’), et enfin, vers minuit,  Meliand avait pu faire partir vers la cour un messager porteur de ce  proces-verbal et d’une lettre oüu il donnait des details encore plus  precis °3), en demandant que le roi lui fit donner / de toute urgence, de  nouvelles instructions et de nouveaux pouVvoirs.  Il faut tenter d’expliquer comment la seance s’etait bloquce. On l’a vu  c’est l’annonce que le roi «indiquait» quatre candidats, qui avait tout fait  echouer. Pourtant, la journee, quand on y songeait, n’avait pas trop mal  debute: depuis la veille, l’intendant avait essaye toutes les combinaisons,  avait tente de chapitrer, c’est le cas de le dire, le pere Meallet; au matin, le  pere Clement Feraille, abbe de Floreffe, troisieme pere de l’ordre et  president, avait celebre la messe votive du Saint-Esprit. Mais, des le  debut de la seance capitulaire, ou presque, malgre tous les efforts  deployes la veille, malgre tous les discours et toutes les objurgations de  l’intendant, celui-ci avait dü subir un echec: parmi les compromissaires,  figuraient le pere Meallet et trois membres de son parti, ainsi que les deux  religieux dont Meallet poussait la candidature faute d’avoir encore  l’espoir de voir reussir la sienne, les peres Cottelle et Duboc*?). D’ou  l’echec final de la journee ... Tout cela pour aboutir ä la suspension de  V’election ... Et pendant que Meliand faisait ses ecritures, les opposants  au pere de Vinay, eux, faisaient dresser un acte notarie, a propos de la  violence qui avait ete faite äa leur liberte et ä leur conscience, en les  empechant de proceder sans entraves äa l’election de leur abbe  60)'  Le 21 fevrier, les abbes peres prenaient la route de Versailles, pendant  que l’abbe de Vinay &crivait au ministre de la feuille®*), le suppliant  d’intervenir aupres du roi afın «qu’il ne soit pas designe pour Etre elu  general ...»°°).  Les nouveaux ordres du roi furent vite rediges: des le 22 fevrier, ils  etaient signes par Louis XV. Le comte de Saint-Florentin, en les  envoyant ä l’intendant, Iui conseillait de faire:  57) 1bid. . 18:20  58) Reproduite ci-apres integralement en annexe [.  59) On verra dans la lettre ä Saint-Florentin, annexe I, la pietre opinion que Meliand  avait de ces deux religieux.  °°) Nous n’avons pu retrouver cet acte.  61) Louis Sextius de Jarente de La Bruyere, 1706 + 1788, ev&que de Digne en 1746,  transfere en fevrier-mars 1758 au siege d’Orleans, ce qui explique les hesitations dans la  lettre de Meliand ä Saint-Florentin. C’est Jarente qui avait, en 1758, la feuille des benefices.  °? Laon, arch. dep. Aisne, C 662, f. 38: Memoire du roy pour servir d’instructions au S.  Melian [pour l’election capitulaire de Premontre du 27 fevrier 1758].out cela DOUI aboutir la suspension de
l’electiıon302  Xavier Lavagne d’Ortigue  auquel nous avons dejä largement fait appel°”’), et enfin, vers minuit,  Meliand avait pu faire partir vers la cour un messager porteur de ce  proces-verbal et d’une lettre oüu il donnait des details encore plus  precis °3), en demandant que le roi lui fit donner / de toute urgence, de  nouvelles instructions et de nouveaux pouVvoirs.  Il faut tenter d’expliquer comment la seance s’etait bloquce. On l’a vu  c’est l’annonce que le roi «indiquait» quatre candidats, qui avait tout fait  echouer. Pourtant, la journee, quand on y songeait, n’avait pas trop mal  debute: depuis la veille, l’intendant avait essaye toutes les combinaisons,  avait tente de chapitrer, c’est le cas de le dire, le pere Meallet; au matin, le  pere Clement Feraille, abbe de Floreffe, troisieme pere de l’ordre et  president, avait celebre la messe votive du Saint-Esprit. Mais, des le  debut de la seance capitulaire, ou presque, malgre tous les efforts  deployes la veille, malgre tous les discours et toutes les objurgations de  l’intendant, celui-ci avait dü subir un echec: parmi les compromissaires,  figuraient le pere Meallet et trois membres de son parti, ainsi que les deux  religieux dont Meallet poussait la candidature faute d’avoir encore  l’espoir de voir reussir la sienne, les peres Cottelle et Duboc*?). D’ou  l’echec final de la journee ... Tout cela pour aboutir ä la suspension de  V’election ... Et pendant que Meliand faisait ses ecritures, les opposants  au pere de Vinay, eux, faisaient dresser un acte notarie, a propos de la  violence qui avait ete faite äa leur liberte et ä leur conscience, en les  empechant de proceder sans entraves äa l’election de leur abbe  60)'  Le 21 fevrier, les abbes peres prenaient la route de Versailles, pendant  que l’abbe de Vinay &crivait au ministre de la feuille®*), le suppliant  d’intervenir aupres du roi afın «qu’il ne soit pas designe pour Etre elu  general ...»°°).  Les nouveaux ordres du roi furent vite rediges: des le 22 fevrier, ils  etaient signes par Louis XV. Le comte de Saint-Florentin, en les  envoyant ä l’intendant, Iui conseillait de faire:  57) 1bid. . 18:20  58) Reproduite ci-apres integralement en annexe [.  59) On verra dans la lettre ä Saint-Florentin, annexe I, la pietre opinion que Meliand  avait de ces deux religieux.  °°) Nous n’avons pu retrouver cet acte.  61) Louis Sextius de Jarente de La Bruyere, 1706 + 1788, ev&que de Digne en 1746,  transfere en fevrier-mars 1758 au siege d’Orleans, ce qui explique les hesitations dans la  lettre de Meliand ä Saint-Florentin. C’est Jarente qui avait, en 1758, la feuille des benefices.  °? Laon, arch. dep. Aisne, C 662, f. 38: Memoire du roy pour servir d’instructions au S.  Melian [pour l’election capitulaire de Premontre du 27 fevrier 1758].pendant quC Melıand falsaıt SCS ecritures, les OppOosants

pere de 1nay, CUX, faısalent dresser acte notarıe, PTroODOS de la
violence quı avaılt ete faıte eur 1berte el leur consclence., les
empechant de proceder Sd1Iil$s l’electiıon de eur abbe 60)

Le fevrıer, les es peres prenalent la oOu de Versauilles, pendant
qucC l’abbe de ınay ecrıivaıt mınıstre de la feuılle®*), le supplıant
d’intervenir aupres du rO1 afın «qu/ıl so1lt pas designe DOUT etre elu
general »2£)

Les ordres du rO1 furent viıite rediges: des le $ fevrıer, ils
etalent s1gnes pDar Louils Le cCom de Saint-Florentin,. les

l’ıntendant, lu1 conseıllaıt de faıre:

57) Ibid., {f. 18-21
58) Reproduıite C1-apres integralement ADNMNCAC

59) On (l ans la lettre Saınt-Florentin, ADNNCXC @ la pıetre opınıon QUC Melıand
avaıt de COr euxX relıg1eux.

60) NOous n avons reirouver ceft Ccie
61) Lou1ls Sextius de arente de La Bruyere, 706 1788, eveque de 1gne 1/46,

transfere fevrıer-mars NN A} s1ege d’Orleans, quı explique les hesitations ans la
lettre de Melıand Salnt-Florentin es arente quı avaılt, 1758, la euille des benefices.

6 2 Laon, arch. dep Aisne, 662, 38 emoıre du LOY POUI ServIr d’instructions
Melıan pour l’election capıtulaıire de Premontre du 2} fevrıer
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«K«AaVaNCcEeTl portee de l’abbaye quelques rıgades de marechaussees
CdS$S qUC quelque esprıts turbulents ei echauffes portassent

quelques violences les uns Contre les autres des indecences
egar fussent 2SSES temeraıres DOUT resister l’obeissance

due AdUuX ordres de Sa Majeste »  63)
DOUT la nouvelle eun10n des capıtulants maıntenant fixee JE fevrıer.

Jour-la, apres la celebratiıon de la du Saınt-Esprit Dar le
meme president de L’election quC ult Jours auparavanıi, pendant QqUC les
electeurs commencaılent de rendre «dans la grande sa capıtulaıire Ou

tiennent les chapıtres generaux de Fordre» J: Melıand commencaıt
applıquer les nouvelles directives de Versauilles OUur debuter, le pere
Meallet, ei celuı quı avaılt alr d’etre SO second, le pere Meneguın,
etajlent eNVOYES, le premıer Vico1gne, le second Beauport Bretagne.

Melıand de dans SOIl proces-verbal:
er SONT effectiıvement sort1is SUuT le champ de la ma1lson, cheval,
acompagnes d’un cavalıer de marechaussee quı avolt ordre de les
ACOMPAYNCI l’un Jusqu’a La Fere, G l’autre Jusqu’a la CTO1X de fer
par dela SOo1ssons »S2)

Ensuıite, les euX PITOÖOCUICUIS Laumant ei Chefdeville recevalent la
sıgnıfıcatıon de ordre roya les excluant de VO1X actıve ei passıve, el
ordonnant la PDOSC des scelles SUT eur hambre nfın, tOouJours installe
ans un pıece volsıne de la sa du chapıtre, I’ıntendant faısaıt venIır

LOUS les autres relıgieux exclus de l’election:

«el eur declare les ordres du LOY Darl lesquels Sa Majeste
les excluant de VO1X actıve ef passıve, eur ordonne de sortir
incessamment de la maıson de Premontre DOUTI retirer ans les
malsons, el benefices de leur LeESIdENCE. ausquels ordres ıls
SONtT I’instant SOUMIS et SONtT retires D

Ils etalent trente-CInq®-).
63) Ibid.,
64) Ibid., cople informe du proces-verbal de V’election du D fevrıer L4D6: 45
65) Ibid., projet de proces-verbal de Ia 2e€e assemblee fevrıer VEC corrections

manuscecriıtes par Melıand,
66) Ibid., da 49 Y
67) Les Comptes sont embrouıilles ei dıvergentL’election de P.-A. Parchappe.de Vinay  303  «avancer ä portee de l’abbaye quelques brigades de marechaussees  au cas que quelque esprits turbulents et echauffes se portassent ä  quelques violences les uns contre les autres ou ä des indecences ä  votre egard ou fussent asses temeraires pour resister äa l’obeissance  due aux ordres de Sa Majeste ...»°).  pour la nouvelle reunion des capitulants maintenant fixee au 27 fevrier.  Et ce jour-lä, apres la celebration de la messe du Saint-Esprit par le  möeme president de l’Election que huit jours auparavant, pendant que les  electeurs commencaient de se rendre «dans la grande salle capitulaire ou  se tiennent les chapitres generaux de l’ordre»°*), Meliand commencait ä  appliquer les nouvelles directives de Versailles. Pour debuter, le pere  Meallet, et celui qui avait l’air d’&tre son second, le pere Meneguin,  etaient envoyes, le premier äa Vicoigne, le second ä Beauport en Bretagne.  Et Meliand de noter dans son proces-verbal:  «et sont effectivement sortis sur le champ de la maison, ä cheval,  acompagnes d’un cavalier de marechaussee qui avoit ordre de les  acompagner l’un jusqu’äa La Fere, et l’autre jusqu’ä la croix de fer  par delä Soissons ...»°°>).  Ensuite, les deux procureurs Laumant et Chefdeville recevaient la  signification de l’ordre royal les excluant de voix active et passive, et  ordonnant la pose des scelles sur leur chambre. Enfin, toujours installe  dans une piece voisine de la salle du chapitre, l’intendant faisait venir un  ä un tous les autres religieux exclus de l’election:  «et leur avons declare les ordres du roy par lesquels Sa Majeste en  Jes excluant de toute voix active et passive, leur ordonne de sortir  incessamment de la maison de Premontre pour se retirer dans les  maisons, cures et benefices de leur residence, ausquels ordres ils se  sont ä l’instant soumis et se sont retires ...»°°).  Ils etaient trente-cinq®”).  63) Jbid., £. 39.  °4) Ibid., copie informe du proces-verbal de l’election du 27 fevrier 1758, f. 45.  °5) Ibid., projet de proces-verbal de la 2& assemblee [= 27 fevrier 1758], avec corrections  manuscrites par Meliand, f. 49.  66) Ibid:, id.; f.49 C:  °7) Les comptes sont embrouilles et divergent ... Ceci tient, par exemple, ä ce que la liste  des religieux ä exclure dressee par Versailles, nomme le pere Du Temple en second. Mais ce  religieux ne vint pas du tout. Du coup, le proces-verbal officiel ne le mentionne pas. Apres  pointage, et en nous basant sur ce proces-verbal officiel, nous trouvons trente-cing religieux  exclus, trente-sept capitulants juges dignes de voter, et quatorze absents (dont Du Temple)  EXCUSES.Cecı1ı jent, par exemple, qu«C la 1ste

des relıgıieux exclure dressee par Versauilles, le pere Du Temple second. Maıs
religieux ınt pds du LOutL Du COUD, le proces-verbal OoIilıcıe. le mentionne pas pres
pomintage, OUS basant SUT proces-verbal officıiel, OUS TOUVONS trente-CInqg relıgieux
exclus, tlrente-sept capıtulants Juges dıgnes de V  9 el quatorze absents on Du Temple)
eXCUses.
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Restaıijent donc. ans sa capıtulaıre, Lırente-sept religieux. L’abb de
OTreiie dut d’abord CUur faıre ecture des ordres du rOo1l qu1 contenaılent
les LLOINS des exclus. pres appel des presents, el des relıgieux
absents quı avalent envoye des CXCUSECS on anoury), allaıt enfin
DOUVOIF elıre abbe de Premontre uan l’abb de oreffe,
contormement AduX statults, demanda quelle vole l’on choisıissaılt, CS de
l ınspıratıon, Cce du compromıs © ®),

«TOUS esdıits VOCauxX Ont repondu Dal unNne acclamatıon generale ei
unıforme qu  ıls nommolent le Parchappe de ınay abbe de
Vıllers Cotterets, DOUT abbe, chef ei general de ordre de Premontre
DE

pres quelques phrases de eIu SUuT SO indıgnıte, ei SUT conflance
dans la grace de Dıeu, pouvaılt donc rendre l’egliıse abbatıale DOUTI

chanter le Te Deum, el DOUI lL’obedience des Lrente-sept electeurs eur
nouvel abbe

lcı place une nouvelle perıpetie, SUTr laquelle les OUTCCS d’archıves
dıvergent.

la fın de SOM proces-verbal de l’election, Melıand ecrıt JUC, SUT les S1X
heures du SOIN, ei apres la clöture de Cet eCIIt, les euxX notalires TOYaUX ei
apostolıques qu] avalent instrumente la Journee,

«I10OUS ont aporte la mention quC OUS mise pled de eur
proces verbal d’election, de l’acte quı leur avoıt ete rem1s d’adhesion
ei aprobatıon de ladıte election par CE11X des xcluds quı n’etolent
pas CNCOTE partıs DOUT retourner ans leurs malsons DAP)

Une indıcation quI dans le meme SCNS, est donnee par le meme
Melıand ans unec lettre de Salınt-Florentin. En annoncant
ministre L’envol1 de proces-verbal de l’election 61 cherement aCcqulse, 1]
ajoute:

68) Statuta OFrdInLs nostrL, ed 1628, dıst 1Va, AIlL, 69-71, 23233
69) Le memoIlre: Election du general de Premontre le 27 fevrier FE deja cıte D: ote

40, employe des termes PCU pres semblables < peine ut-on COMNVENU ans la 2de
assemblee 127 fevrıer sulvant qu'’’ıl est prescrit par les tatults, de la VOVYC qu on
prendroıt POUL proceder l’election, qQuU«C tOUS les electeurs, une O1X unanıme Dar
inspıratıon s’ecrierent, l’abbe de Villers-Cotterets OUS voulons UE [uy DOUF general.

unanımıte ( acclamatıons reıterees toucherent le COUT de dıgne abbe le
determiınerent soumettre fardeau, qJUC la provıdence parolssolt lu1 iImposer elle meme

Archivıio segreito vatıcano, cta congregation1s consistorlalıs, 1/758, Z 445
70) Laon, iıch dep Aiısne, 662, projet de proces-verbal deja cıte C1-dessus notes 65
66, S
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« Vous veres quC de CGOHX quUC le LOV m ’avoıt ordonne
d’exclure Ont demande acte dUuX notaıires de eur adhesıon ef
sentement election: les autres exclus etoljent partıs
prests partır ei SONLT jettes auparavant duxX pleds de CHr general
7R

NIın le memoıre intitule: Election du general de Premontre le DF
fevrier [/58, reste ans les Acta congregationis consistorialis  73) eit deja
cıte, CMNCOITIC dans le meme SCHNS 74) C est le SCI1S5 officıel, presente Dar
l’ıntendant, reprIıs Dar Versaıilles. DOUI quC V’exclusıon S1 massıve de tant
de capıtulants paraısse pas LTOp enorme Rome.

Maıs une lettre de Megr de Rochechouart Melıand, Juste apres
l’election, donne entendre qucC demande des relıgieux exclus,
n’avaıt peut-etre DaS, moOo1ns chez quelques UuNs,; la spontaneıte quUC
I’ıntendant lu1 pretendaıt :

«Ja forme de l’electiıon ei la precautıon Sapc qUC VOUS QVes prI1S d’y
faıre adherer les exclus VOUS font honneurL’election de P.-A. Parchappe de Vinay  305  «Vous y veres que 207’!) de ceux que le roy m’avoit ordonne  d’exclure ont demande acte aux notaires de leur adhesion et  consentement ä cette election, les autres exclus etoient ou partis ou  prests ä partir et se sont jettes auparavant aux pieds de leur general  N  Enfin le memoire intitule: Election du general de Premontre le 27  fevrier 1758, reste dans les Acta congregationis consistorialis ’?) et dejä  cite, va encore dans le meme sens’*). C’est le sens officiel, presente par  l’intendant, repris par Versailles, pour que l’exclusion si massive de tant  de capitulants ne paraisse pas trop enorme ä Rome.  Mais une lettre de Mgr de Rochechouart ä Meliand, juste apres  V’election, donne ä entendre que cette demande des religieux exclus,  n’avait peut-Etre pas, au moins chez quelques uns, la spontaneite que  l’intendant lui pretendait :  «Ja forme de l’election et la precaution sage que vous aves pris d’y  faire adherer les exclus vous font honneur ... et contribueront au  bien de la chose :» /°).  Au fond, quelle que soit l’origine de cette obedience des exclus, il faut  reconnaitre lä, effectivement, une sage mesure, capable de contribuer ä la  pacification des exprits.  71) Encore des comptes embrouilles. Meliand dit vingt religieux, mais le proces-verbal  officiel ne comporte que dix-huit noms.  72) Laon, arch. dep. Aisne, C 662, f. 53. Brouillon d’une lettre de Meliand ä Saint-  Florentin, sans date, mais portant, d’une autre main, la date: 2 mars 1758.  73) Dejäa cite notes 40 et 69.  74) Ce memoire insiste sur l’adhesion apportee par les conventuels exclus. Il ajoute:  «Les quatorze autres [exclus] etoient dejä partis de Premontre pour retourner ä leur  residence: mais leur silence et leur non reclamation est une preuve de leur consentement et  de leur approbation. Outre que l’on peut assurer d’apres des lettres particulieres, qu’ils  n’auroient pas ete moins empress6s, ... ä sous-crire ä cette election, s’ils se fussent encore  trouves pour lors ä Premontre ...» Meme reference qu’ä la note 69, in fine.  75) Rochechouart ä Meliand, Rome 22 mars 1758. Cette lettre est maintenant conservee  ä Pau, arch. dep. Pyrenees-Atlantiques, 5 J non classe, autographes. Voir cette lettre infra,  en annexe II.  Jean Francois Joseph de Rochechouart de Faudoas, eve&que et duc de Laon depuis 1741,  fut ambassadeur de France ä Rome de 1758 ä 1762, cree cardinal en 1761, et mourut en  177el contrıbueront
1en de la chose » ©)

Au fond, quelle quUC so1lt l’origine de obedience des exclus, ıl faut
reconnaıitre l  a, effectivement, unec Sagc INCSUTC, capable de contrıbuer la
pacıfıcatıon des eXxprIts.

71) Encore des comptes embrouwıilles. Melıand dıt vingt relıgieuX, ma1s le proces-verbal
officıel comporte JUC dıx-huit OINSs

72) Laon, tıch dep Aısne. 662, Brouillon une ettre de Melıand Saılnt-
Florentin, Sans date, ma1ls portant, une autre maın, la date INaIis FAr

73) DeyJa ıte otes eft
74) Ce memoIılre insıste SUT l’adhesıion apportee Par les conventuels exclus. ajoute :

«Les ua  Z autres lexclus] etolent deja partıs de Premontre DPOUT retourner leur
residence : mals leur sılence leur 1O  — reclamatıon est uUunNnc DICUVC de leur CONsentement ei
de leur approbatıon. utre UJUC l’on peut AF d’apres des ettres particulıeres, qu  ıls
n’aurolent pas ete MO1Ns empresses, SOuUS-crıre election, s’ils ussent CNCOTEC
TOUVES POUI lors Premontre A Meme reference qu a la ote 69, In fine

75) Rochechouart Melıand, KRome IMNarTs 758 lettre est maıntenant conservee
Pau, riıch dep Pyrenees-Atlantıques, NON classe, autographes. Voir lettre infra,

ANNECXC I1
Jean Francois Joseph de Rochechouart de Faudoas, eveque ei duc de Laon depuıls 1741,

fut ambassadeur de France Rome de TE 1762, ree cardınal 1761, et MOUTUL
WT
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L’election faıte, 1] allaıt CNCOTE obtenır l’approbatıon COUT de
Rome.

OUur ININEMNCE les operat1ons, le 13 INaTrs 1758, eIu rendaıt chez le
notailire Desmeure Parıs, el la, ”’avalent faıt SCS predecesseurs.,
pretait les maıns du Gualtıeri le erment requıls de LOuL
tıtulaıire de benefice ecclesiastique ’°). Deux religieux, les peres Pıerre
Rıchard, PIOÖOCUICUI general de l’ordre Parıs, et Jean-Baptiste 5avoye,
DIOCUICUL du college parısıen de la [UEC Hautefeuuille, vinrent repondre,
CUX aussı SOUS la fO1 du erment, A4duUuX quest1ons pOosees Dar le et
CONCernant elu QUSS] 1en quUuC le monastere de Premontre ’’). Les euxX
relıgieux, les rense1ignements SUT Pıerre Antoine ’°®), precıisalent qUC
cınquante chanoınes Vvivalent Premontre, qUC l’eglıse abbatıale, DOUI
ancıenne qu’elle füt, etaıt elegante ma1ls qu’elle avaıt besoin de
Deaucoup de reparations; qu/’ıl Nn Yy avaıt qu une seule DOUL l’abbe
ei les relıg1euX, quC les eVeEeNUS annuels de pouvalent etre de

ma1ls QUC le monastere avaıt beaucoup de dettes, moOo1ns DOUI
IvIes }

allaıt ensulte, pendant QUC G6sSs parvenalent Rome, quUC le rOo1l
de France prevint SOIl ambassadeur aupres du Dapc On l’a V cet
ambassadeur etaıt alors Mgr de Rochechouart, Z  i  eveque el duc de Laon,
quı connaıssaıt bien ei Premontre, ei Villers-Cotterets. ei I’ıntendant de
So1ssons. Le mal 1/58. Versaıilles envoyaılt l’ambassadeur
emoire dont NOUS deja parle 80) Maıs, le mal, evenement

produisalt, ont ]’ambassadeur, dans SCS depeches anterleures
Versaıilles, avaıt annonce "mminence: le Papc Benoıit AIV decedaıt. Le
17 mal, Mer de Rochechouart repondaıt Versaıilles

«J’a1 bıen IECU la lettre ont VOUS m avez honore le de MmMOI1s306  Xavier Lavagne d’Ortigue  L’election faite, il fallait encore obtenir l’approbation en cour de  Rome.  Pour commencer les operations, le 13 mars 1758, l’eElu se rendait chez le  notaire Desmeure ä Paris, et 1lä, comme l’avaient fait ses predecesseurs,  pretait entre les mains du nonce Gualtieri le serment requis de tout  titulaire de benefice ecclesiastique ’°). Deux religieux, les peres Pierre  Richard, procureur general de l’ordre ä Paris, et Jean-Baptiste Savoye,  procureur du college parisien de la rue Hautefeuille, vinrent repondre,  eux aussi sous la foi du serment, aux questions posees par le nonce, et  concernant 1’elu aussi bien que le monastere de Premontre’’). Les deux  religieux, outre les renseignements sur Pierre Antoine ’®), precisaient que  cinquante chanoines vivaient a Premontre, que l’eglise abbatiale, pour  ancienne qu’elle füt, etait assez elegante mais qu’elle avait besoin de  beaucoup de reparations; qu’il n’y avait qu’une seule manse pour l’abbe  et les religieux, que les revenus annuels de cette manse pouvaient &tre de  40.000, mais que le monastere avait beaucoup de dettes, au moins pour  50.000 livres?9).  Il fallait ensuite, pendant que ces actes parvenaient ä Rome, que le roi  de France prevint son ambassadeur aupres du pape. On l’a vu, cet  ambassadeur etait alors Mgr de Rochechouart, &v&que et duc de Laon,  qui connaissait bien et Premontre, et Villers-Cotterets, et l’intendant de  Soissons. Le 2 mai 1758, Versailles envoyait ä l’ambassadeur un:  Memaoire ..., dont nous avons dejä parle®°). Mais, le 3 mai, un &venement  se produisait, dont l’ambassadeur, dans ses depeches anterieures ä  Versailles, avait annonce l’imminence: le pape Benoit XIV decedait. Le  17 mai, Mgr de Rochechouart repondait ä Versailles:  «J’äi bien recu la lettre dont vous m’avez honore le 2 de ce mois ...  Je ferai usage aupres du nouveau pape des deux memoires ... dont le  7°) Forma juramenti professionis fidei, ä Paris, Arch, nat., minutier central, etude  LXXXIL:n° 370; äla date du 13 mars 1758  77)- Meme reference.  78) Meme reference. Voir plus haut, note 7.  7?) Les reconstructions dues ä l’abbe Bruno Becourt, doivent entrer pour une bonne  part dans cette somme considerable.  $0) Paris, arch. Affaires etrangeres, Correspondance politique, Rome, n° 824, ff. 297-  298. On y insistait lourdement aupres de l’ambassadeur: «... Il importe qu’on ne mette  point en question ä Rome le droit du roi d’exclure des elections tels de ses sujets qu’il juge ä  propos; c’est une portion de son droit de souverainete suivant nos auteurs et nos rois en ont  toujours us6 de meme avant le Concordat [de 1516]; ils se le sont conserves pour les  prelatures dont l’election a e€te maintenue, c’est-ä-dire pour les chefs d’ordres ...».Je feraıl aupres du NOUVCAaU DADC des euxX memo1ires306  Xavier Lavagne d’Ortigue  L’election faite, il fallait encore obtenir l’approbation en cour de  Rome.  Pour commencer les operations, le 13 mars 1758, l’eElu se rendait chez le  notaire Desmeure ä Paris, et 1lä, comme l’avaient fait ses predecesseurs,  pretait entre les mains du nonce Gualtieri le serment requis de tout  titulaire de benefice ecclesiastique ’°). Deux religieux, les peres Pierre  Richard, procureur general de l’ordre ä Paris, et Jean-Baptiste Savoye,  procureur du college parisien de la rue Hautefeuille, vinrent repondre,  eux aussi sous la foi du serment, aux questions posees par le nonce, et  concernant 1’elu aussi bien que le monastere de Premontre’’). Les deux  religieux, outre les renseignements sur Pierre Antoine ’®), precisaient que  cinquante chanoines vivaient a Premontre, que l’eglise abbatiale, pour  ancienne qu’elle füt, etait assez elegante mais qu’elle avait besoin de  beaucoup de reparations; qu’il n’y avait qu’une seule manse pour l’abbe  et les religieux, que les revenus annuels de cette manse pouvaient &tre de  40.000, mais que le monastere avait beaucoup de dettes, au moins pour  50.000 livres?9).  Il fallait ensuite, pendant que ces actes parvenaient ä Rome, que le roi  de France prevint son ambassadeur aupres du pape. On l’a vu, cet  ambassadeur etait alors Mgr de Rochechouart, &v&que et duc de Laon,  qui connaissait bien et Premontre, et Villers-Cotterets, et l’intendant de  Soissons. Le 2 mai 1758, Versailles envoyait ä l’ambassadeur un:  Memaoire ..., dont nous avons dejä parle®°). Mais, le 3 mai, un &venement  se produisait, dont l’ambassadeur, dans ses depeches anterieures ä  Versailles, avait annonce l’imminence: le pape Benoit XIV decedait. Le  17 mai, Mgr de Rochechouart repondait ä Versailles:  «J’äi bien recu la lettre dont vous m’avez honore le 2 de ce mois ...  Je ferai usage aupres du nouveau pape des deux memoires ... dont le  7°) Forma juramenti professionis fidei, ä Paris, Arch, nat., minutier central, etude  LXXXIL:n° 370; äla date du 13 mars 1758  77)- Meme reference.  78) Meme reference. Voir plus haut, note 7.  7?) Les reconstructions dues ä l’abbe Bruno Becourt, doivent entrer pour une bonne  part dans cette somme considerable.  $0) Paris, arch. Affaires etrangeres, Correspondance politique, Rome, n° 824, ff. 297-  298. On y insistait lourdement aupres de l’ambassadeur: «... Il importe qu’on ne mette  point en question ä Rome le droit du roi d’exclure des elections tels de ses sujets qu’il juge ä  propos; c’est une portion de son droit de souverainete suivant nos auteurs et nos rois en ont  toujours us6 de meme avant le Concordat [de 1516]; ils se le sont conserves pour les  prelatures dont l’election a e€te maintenue, c’est-ä-dire pour les chefs d’ordres ...».ont le

76) Forma Jurament1 professionis 1del, Parıs, Arch, nal., mıinutier central, eiu:
LAÄXXIIL, 370, la date du 13 INals SE

77) Meme reference.
78) Meme reference. Voır plus haut, ote
79) Les reconstructions ues l’abbe Bruno Becourt, dojvent entirer POUTF unN«ec bonne

part ans consıderable.
80) Parıs, rıch Affaıres etrangeres, Correspondance polıtıque, Rome, n? 824, 297J-

298 On insıstaılt lourdement aupres de | ambassadeur: < mporte qu'on
pomnt question Rome le droit du rO1 d’exclure des elections tels de SCS sujets qu'’ıl Juge
PDTIODOS, C’est uUnNnec portion de SOM TOL1 de souverainete sulvant NOS auteurs NOS ro1s ont
touJours use de meme le Concordat |de ıls le SONt Conserves POUI les
prelatures dont l’election ete maıntenue, C’est-a-dıre POUTI les eis d’ordres D
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second lregarde| l’electiıon du NOUVCAaU general de Premontre. est
d’usage 1C1 d’ımprimer le Drocez verbal des elections., el Je VOUS

QuUC V’exclusıion de 37 paroitra bıen eXCESS1IVE, G qu/’’ıl sero1t
desırer qu on eut reformer le procez verbal e}

Maıs tOuL etaıt arrete COUT de Rome, pendant l’ınterregne ei le
conclave, e Clement 388| fut elu quC le uılletL’election de P.-A. Parchappe de Vinay  307  second [regarde] l’election. du nouveau general de Premontre. Il est  d’usage ici d’imprimer le procez verbal des elections, et je vous  avoue que l’exclusion de 37 paroitra bien excessive, et qu’il seroit ä  desirer qu’on eüt pu reformer le procez verbal ...»®*).  Mais tout etait arre&te en cour ' de Rome, pendant l’interregne et le  conclave, et Clement XIII ne fut elu que le 6 juillet ... et des le 19 Juillet,  l’abbe elu ecrivait au nouveau souverain pontife, pour l’entretenir de  quelque chose qui Ilui tenait grandement ä ceur: l’erection, dans la  basilique de Saint-Pierre de Rome, d’une statue de saint Norbert®*?). Or,  sous le pape Rezzonico, les choses allaient un peu differemment de la  maniere dont elles allaient sous le pape Lambertini. L’ambassadeur, ä  propos d’une autre affaire (concernant cette fois-cı Sainte-Marie-  Majeure de Pont-ä-Mousson) devait l’ecrire noir sur blanc et en clair ä la  COur  83)'  Finalement, l’hiver etait dejä presque lä quand la congregation  consistoriale statua sur le cas Vinay. Et, dans une lettre du 6 decembre  qu'il faut citer longuement, l’ambassadeur rendait compte ä Bernis ®*) de  son audience chez le pape:  «Je demandai  au pape l’expedition des bulles confirmatives de  l’election du general de l’ordre de Premontre. Sa Saintete me  temoigna un grand embaras sur cette expedition, parce qu’on avolt  exprime dans le procez-verbal l’exclusion de la part du roy, de 34  vocaux sur 77, qu’ils devaient Etre: Elle me dit que, quoi-qu’elle  suposat, comme je l’en assurois, sur le temoignage de M. l’ev&que  d’Orleans®°), que le roy eut eu les raisons les plus fortes, il y avoit  81) /bid., ff. 378-381. En haut et ä droit de cette lettre, une mention manuscrite, d’une  autre main, a rajoute: Recu le ler juin [1758, ä Versailles].  82) Nous avons publie cette lettre dans les Analecta praem., t. 48, 1972, pp. 372-373.  83) Rochechouart ä Choiseul, Rome, 17 janvier 1759 (Paris, arch. Affaires etrangeres,  Correspondance politique, Rome, n° 826, f. 158): «J’aurai l’honneur de vous rendre compte  du succez de cette negociation, qui est devenue fort delicate par les jugements reiteres des  congregations, sous un pontificat comme celui-ci, bien different de celui de Benoit XIV qui  croyoit en scavoir plus que tous les cardinaux ensemble et sembloit ne leur demander  quelquefois leur avis, que par une sorte de complaisance ...>».  Etienne Francois, comte de Stainville, puis duc de Choiseul, 1719 + 1785, eut le  secretariat d’Etat aux affaires du dehors du 3 decembre 1758 ä 1761, puis de 1766 ä sa  disgräce en 1770.  84) Rochechouart ä Bernis, Rome, 6 decembre 1758. Francois Joachim de Pierre de  Bernis, 1715 + 1794, secretaire d’Etat aux affaires du dehors de 1757 au 9 novembre 1758,  fut cre6 cardinal, et enfin resida 4 Rome comme charge d’affaires de France aupres du  Saint-Siege de 1769 ä 1791. Il ne fut remplace aux affaires du dehors par Choiseul cf. note  precedente, que le 3 decembre 1758. Remplacement que Rochechouart ne pouvait bien sür  pas connaitre ä Rome le 6 decembre ...  85) L.-S. de Jarente, cf. supra note 61.el des le 19 uıllet,
l’abbe elu ecrıvaıt NOUVCAaAaU souveraın pontıfe, DOUTI l’entretenir de
quelque chose quı ul tenaıt grandement CCOUT l’erecti0n, ans la
basılıque de Saınt-Pierre de Rome, d’une statue de saınt Norbert ®**). ÖOr,
SOUS le DADC Rezzon1co, les choses allaient PCU dıfferemment de la
manıere dont es allaıent SOUS le DapC Lambertinıu. L’ambassadeur.
DIODOS une ffaıre (concernant fO1S-CI Saınte-Marıe-
Majyeure de Pont-a-Mousson) devaıt ”ecrıre nOo1r SUurTi anc el claır la
COr 83)

Fınalement, ’hıver etaıt deja PTESQUC la quan la congregatıon
consıstoriale statua SUT le Cas ınay Et, ans une lettre du decembre
qu ’ı faut cıter longuement, l’ambassadeur rendaıt cCompte Bernis 84) de
SOM audıence chez le DapDc

«Je demanda!ı DPapc l’expedition des bulles confirmatıves de
l’election du general de ordre de Premontre. Sa Saıintete
temolgna gran embaras SUT expedition, qu on avolt
exprime dans le procez-verbal l’exclusıiıon de la part du LOY, de
VOCAaU*X SUT RE qu  ıls devalent etre Elle dıt qUC, quo1-qu’elle
SupOsat, Je l’en assurols, SUT le temolgnage de l’eveque
d’Orleans ®©?), quUC le LO Y eut les ralsons les plus fortes, ıl avolt

81) Ibid., IF 3/78-381 En haut droit de CtEre:; une mentıon manusecrite, une
au maın, rajoute: ecu le ler Juin Versaıilles].

82) NOous AVO publıe lettre ans les Analecta *5 48, 192 Z PE
83) Rochechouart Oolseul, Rome, S janvıer 759 (Parıs, rch aıres etrangeres,

Correspondance polıtique, Rome, 826, 58) «J’auraı I’honneur de OUS rendre compte
du SUCCCZ de Cce negoclation, quı est devenue fort elilcate Dar les Jugements reıteres des
congregations, SOUS pontificat celu1-c1, l1en dıfferent de celuı de Benoıit XIV quı
croyolt SCAaVOIT plus QUC L[OUS les cardınaux ensemble sembloıt leur demander
quelquefo1s leur aVvls, qUC par un«c SsOrte de complaısance 2

Etienne Frangcoıis, cCom de Stamville, PUIS duc de Choiseul,;, FQ 1 785, eut le
secretarlat d’Etat AUX affaıres du dehors du decembre 758 1761, DUIS de 766
dısgräce T H

84) ochechouart Bernis, Rome. decembre P Francoı1s oachım de Pıerre de
Bernis, TI 1794, secretaıre d’Etat AdU X affaıres du dehors de E novembre 1758,
fut Cree cardınal, ei enfin resida Rome charge d’affaıres de France aupres du
Saıint-Sıege de 769 FA ME fut remplace AdU X affaıres du dehors par O1IlsSeEu cf. ote

precedente, QuUC le decembre 758 Remplacement qUC Rochechouart pouvalt Jen SUr
pas connaltre Rome le decembreL’election de P.-A. Parchappe de Vinay  307  second [regarde] l’election. du nouveau general de Premontre. Il est  d’usage ici d’imprimer le procez verbal des elections, et je vous  avoue que l’exclusion de 37 paroitra bien excessive, et qu’il seroit ä  desirer qu’on eüt pu reformer le procez verbal ...»®*).  Mais tout etait arre&te en cour ' de Rome, pendant l’interregne et le  conclave, et Clement XIII ne fut elu que le 6 juillet ... et des le 19 Juillet,  l’abbe elu ecrivait au nouveau souverain pontife, pour l’entretenir de  quelque chose qui Ilui tenait grandement ä ceur: l’erection, dans la  basilique de Saint-Pierre de Rome, d’une statue de saint Norbert®*?). Or,  sous le pape Rezzonico, les choses allaient un peu differemment de la  maniere dont elles allaient sous le pape Lambertini. L’ambassadeur, ä  propos d’une autre affaire (concernant cette fois-cı Sainte-Marie-  Majeure de Pont-ä-Mousson) devait l’ecrire noir sur blanc et en clair ä la  COur  83)'  Finalement, l’hiver etait dejä presque lä quand la congregation  consistoriale statua sur le cas Vinay. Et, dans une lettre du 6 decembre  qu'il faut citer longuement, l’ambassadeur rendait compte ä Bernis ®*) de  son audience chez le pape:  «Je demandai  au pape l’expedition des bulles confirmatives de  l’election du general de l’ordre de Premontre. Sa Saintete me  temoigna un grand embaras sur cette expedition, parce qu’on avolt  exprime dans le procez-verbal l’exclusion de la part du roy, de 34  vocaux sur 77, qu’ils devaient Etre: Elle me dit que, quoi-qu’elle  suposat, comme je l’en assurois, sur le temoignage de M. l’ev&que  d’Orleans®°), que le roy eut eu les raisons les plus fortes, il y avoit  81) /bid., ff. 378-381. En haut et ä droit de cette lettre, une mention manuscrite, d’une  autre main, a rajoute: Recu le ler juin [1758, ä Versailles].  82) Nous avons publie cette lettre dans les Analecta praem., t. 48, 1972, pp. 372-373.  83) Rochechouart ä Choiseul, Rome, 17 janvier 1759 (Paris, arch. Affaires etrangeres,  Correspondance politique, Rome, n° 826, f. 158): «J’aurai l’honneur de vous rendre compte  du succez de cette negociation, qui est devenue fort delicate par les jugements reiteres des  congregations, sous un pontificat comme celui-ci, bien different de celui de Benoit XIV qui  croyoit en scavoir plus que tous les cardinaux ensemble et sembloit ne leur demander  quelquefois leur avis, que par une sorte de complaisance ...>».  Etienne Francois, comte de Stainville, puis duc de Choiseul, 1719 + 1785, eut le  secretariat d’Etat aux affaires du dehors du 3 decembre 1758 ä 1761, puis de 1766 ä sa  disgräce en 1770.  84) Rochechouart ä Bernis, Rome, 6 decembre 1758. Francois Joachim de Pierre de  Bernis, 1715 + 1794, secretaire d’Etat aux affaires du dehors de 1757 au 9 novembre 1758,  fut cre6 cardinal, et enfin resida 4 Rome comme charge d’affaires de France aupres du  Saint-Siege de 1769 ä 1791. Il ne fut remplace aux affaires du dehors par Choiseul cf. note  precedente, que le 3 decembre 1758. Remplacement que Rochechouart ne pouvait bien sür  pas connaitre ä Rome le 6 decembre ...  85) L.-S. de Jarente, cf. supra note 61.85) { de Jarente., cf. SUDFU ote 61
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uU1le AaDDATENCEC de violence, quı tıreroıt de grandes
CONsequenNCeEs ans COUr-CI V1IS-A-VIS des elections des chapıtres
d’Allemagne: maı1s qu au Elle passeroılt Dar qu’'en
decıderoit la congregatıon consistor1ale, quı avolt deja CONNOISsanNce
de affaıre, el JUC Je DOUVOIS VOIT AVCC les cardınaux, quı la
COmMmposentT, qu] pouroılt faıre. ei qu Elle le fero1t. J’insıistal DOUI
qu’elle voulut bıen decıder elle-meme, ef faıre reflex10on, JUC le
rol, de SOM droit avoOIlt donne DPar V’exclusion de CCS
brouillons la plus grande MAaATquUC de protection cel ordre, el eteıint
les troubles el les d1v1s10ns, quı regnolent depuıls temSs; er YJUC,
quan meme Dar impossıble le FOVY auro1lt abuse de 10} DOUVOIT, CceTlt
abus sero1lt etranger l’election, laquelle 1] manquoıt rıen tant
du cote de CCUX quı ”’avolent faıte, QuUC de celuy qu! avoıt O  Q ehu. BT
qu on devoıt regarder l’ımpossıiıbiılıte, qu avoılent les eXclus: de

TOUVer LPelection, CcCe de CCUX, quı n’avolent pas puassıster DOUI de maladıe autres empechements legıtımes;:
ma1ls Sa Saılntete sen tint touJours la dec1ıs10n, qu'en donneroit la
congregation consıistorliale, el cependant le lendemaın Elle fit

de sou{ffrır, qu/’’ıl fut insere ans les bulles unec clause
partıiculıere, quc Je Jugeal Das PIODOS d’adopter, quelle
suposoılt la nullıte de V’election. Je verral qu’ıl AduTa faıre cefi
egar' AVCC les cardınaux de 1a congregation: ma1s Je persisteral
tOUuJOuUrSs, Jusqu’a nouvel ordre, pomnt souffrır, qu’on insere ans
les bulles d’autres clauses, quU«C celles, quıl SONLT usıtees. J’aı L’honneur
d’adresser le memoOIre, quı fut d’abord presente la
congregatiıon consıstorl1ale, el SUuT lequel elle Jugea PTODOS de
rien tatuer et de l’affaire Papc On voudroit s’apuyer HM
Surl le decret du 4e concıle general de Latran SOUS Innocent I1 chapZ quıl Dal DBSs mots OuLSquis electioni de facta DCr
saecularıis potestatis abusus Consentire praesumpserit, CONIra CANONIL-
CA: libertatem CTE decret qUC Je soutlens POUVOIF s’appliquer 1C1
2

Cette JE: la posıtıon du Dapc er des cardınaux de la consıstor1ale,
etaıent fort inquietantes, en de faıt, Versaıilles, sen inquıieta. Le
decembre, repondaıt | ambassadeur qu’1 allaıt maıintenant obtenıiır
enfin l’expedition des bulles, quı trainalent qUuU«C LrOp, el urtout Samnls la
clause quı auraıt faıre PCNSCI une nullıte de l’election. Le chantage
n’etaıt Das absent de depeche de Versaıilles, puılsqu'elle terminaıt
a1nsı

CN faut pas souffrır qu on insere ans les bulles du nouvel

86) Rochechouart Bernis, Rome, décembré 758 (Parıs, iıch Affaıres etrangeres,
Correspondance polıtıque, Rome, n“ 8326, ff 13 v°-14 D ote D
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abbe AdUCUuNlc clause quı pulsse la nullıte de l’election. NOous
les recevr10ons DaS, ei NOUS er10ns oblıges de alsser parlement

le SO1N de prendre cel egar les INESUTICS qu’ı Jugeroıit convenables
conftormement dUuX max1ımes el dUuX USagCS du TOYaAaUMC »87)

Fınalement, de Rome, le E} Janvıer 1/759, Rochechouart pouvaıt ecrire
Choiseul®©®):

« Les bulles de Premontre sSseront expediees prochaın consıstoire,
quı SCTI A, dıt-on, un uıt pres QaVOIF rejette bıen des clauses,
ont pouvoıt conclurre la nullıte d’election, J al Cru devoır
PaSSCI uU1nlc de CONCerTt AVCC le cardınal Sclarra, quC COUT
COutLume de eitre ans les trol1s quarts des bulles confirmatives
d’electi0ons, quı tombe point directement SUT la substance de
l’election, ma1ls general SUT l’integrıte. Cette clause fut inseree
613 dans les bulles de Premontre ®?), ei 731 ans celles de
Morimont. J’a1 pense qu’1 valoıt mIleuxX trancher de facon-la
SUT ffaıre plus LOL quC de la faıre SOUS les VYCUX de la
congregatıon consistorl1ale, dont ] avo1s leu de SOUPFCONNCI les
dısposıt1ons »90)

Aınsı, Premontre, apres l’election, allaıt enfin pOUVOIF
preparer VOILr le nouvel abbe general faıre acte de Juriıdiction. Le INalis

1759, Laon, Le Rebours de Vaumadeux, vicaıire general ei officıal
de Mgr de Rochechouart, fulminaıt les bulles?*). Pıerre Antoılne
Parchappe de ınay allaıt enfin prendre possessionL’election de P.-A. Parchappe de Vinay  309  abbe aucune clause qui puisse supposer la nullite de l’Election. Nous  ne les recevrions pas, et nous serions obliges de laisser au parlement  le soin de prendre ä cet €gard les mesures qu’il jugeroit convenables  conformement aux maximes et aux usages du royaume ...»®7).  Finalement, de Rome, le 17 janvier 1759, Rochechouart pouvait &crire  ä Choiseul®):  «Les bulles de Premontre seront expediees au prochain consistoire,  qui sera, dit-on, lundi en huit. Apres avoir rejette bien des clauses,  dont on pouvoit conclurre la nullite d’Election, j’ai crü devoir en  passer une de concert avec M. le cardinal Sciarra, que cette cour a  coutume de mettre dans les trois quarts des bulles confirmatives  d’Elections, qui ne tombe point directement sur la substance de  l’election, mais en general sur l’integrite. Cette clause fut inseree en  1613 dans les bulles de Premontre®*), et en 1731 dans celles de  Morimont. J’ai pense qu’il valoit mieux trancher de cette facon-lä  sur cette affaire plus tot que de la faire repasser sous les yeux de la  congregation consistoriale, dont j’avois lieu de soupconner les  dispositions ...»°°).  Ainsi, ä Premontre, un an apr6es l’election, on allait enfin pouvoir se  preparer ä voir le nouvel abbe general faire acte de juridiction. Le 9 mars  1759, a Laon, M. Le Rebours de Vaumadeux, vicaire general et official  de Mgr de Rochechouart, fulminait les bulles?!). Pierre Antoine  Parchappe de Vinay allait enfin prendre possession ...  *  *  *  On ne fera pas plus !l’histoire du generalat du pere de Vinay, qu’on n’a  fait celle du pere Becourt. P.-A. de Vinay mourut le 5 mars 1769, et voici  ce qu’ecrit l’abbe de Grimbergen, Jean-Baptiste Sophie, dans son  Diarium, ä propos de ce deces:  «Die 5a martii, in sua abbatia clausit extremum diem, atque  meliorem — ut in Domino speramus — patriam translit, susceptis  S.R.E. sacramentis, Illustrissimus ac Reverendissimus Dominus  87) Brouillon ou minute de la reponse de Choiseul ä la lettre de Rochechouart citee note  precedente, en date du 26 decembre 1758. /bid., ff. 72 v°-73.  88) Rochechouart ä Choiseul, Rome, 17 janvier 1759. Ibid., f. 157.  89) Lors de l’election de Pierre Gosset.  90) L’eveque ambassadeur n’avait donc qu’une tres mediocre confiänce dans les  cardinaux membres de la consistoriale ...  °1) Laon, arch. dep. Aisne, B 2724.On fera pDas plus l’histoire du generalat du pere de Vınay, qu on na
faıt ce du pere Becourt. P de Inay MOUTUuTL le INaITs 1769, et VOI1CI

Qqu Scmht l’abbe de Grimbergen, Jean-Baptiste Sophıe, ans SO

Diarium, DIODOS de deces

«Die 5a martıl, In SUua bbatıa clausıt diem, ul
meliorem ut 1ın Domino patrıam transıt, susceptI1s
S.R sacramentis, IMNlustrissımus everendissıimus Dominus

87) Brouillon mınute de la reponse de OI1ISEU. la lettre de Rochechouart cıtee ote
precedente, date du decembre FE Ibid., I1 vo+/3

88) Rochechouart olseul, Rome, 17 janvıier 759 Ibid., SE
89) Lors de l’election de Pıerre (Gosset
90) L’eveque ambassadeur n’avaıt Oonc qu ’ une tres mediocre confiance ans les

cardınaux membres de la consistorlaleL’election de P.-A. Parchappe de Vinay  309  abbe aucune clause qui puisse supposer la nullite de l’Election. Nous  ne les recevrions pas, et nous serions obliges de laisser au parlement  le soin de prendre ä cet €gard les mesures qu’il jugeroit convenables  conformement aux maximes et aux usages du royaume ...»®7).  Finalement, de Rome, le 17 janvier 1759, Rochechouart pouvait &crire  ä Choiseul®):  «Les bulles de Premontre seront expediees au prochain consistoire,  qui sera, dit-on, lundi en huit. Apres avoir rejette bien des clauses,  dont on pouvoit conclurre la nullite d’Election, j’ai crü devoir en  passer une de concert avec M. le cardinal Sciarra, que cette cour a  coutume de mettre dans les trois quarts des bulles confirmatives  d’Elections, qui ne tombe point directement sur la substance de  l’election, mais en general sur l’integrite. Cette clause fut inseree en  1613 dans les bulles de Premontre®*), et en 1731 dans celles de  Morimont. J’ai pense qu’il valoit mieux trancher de cette facon-lä  sur cette affaire plus tot que de la faire repasser sous les yeux de la  congregation consistoriale, dont j’avois lieu de soupconner les  dispositions ...»°°).  Ainsi, ä Premontre, un an apr6es l’election, on allait enfin pouvoir se  preparer ä voir le nouvel abbe general faire acte de juridiction. Le 9 mars  1759, a Laon, M. Le Rebours de Vaumadeux, vicaire general et official  de Mgr de Rochechouart, fulminait les bulles?!). Pierre Antoine  Parchappe de Vinay allait enfin prendre possession ...  *  *  *  On ne fera pas plus !l’histoire du generalat du pere de Vinay, qu’on n’a  fait celle du pere Becourt. P.-A. de Vinay mourut le 5 mars 1769, et voici  ce qu’ecrit l’abbe de Grimbergen, Jean-Baptiste Sophie, dans son  Diarium, ä propos de ce deces:  «Die 5a martii, in sua abbatia clausit extremum diem, atque  meliorem — ut in Domino speramus — patriam translit, susceptis  S.R.E. sacramentis, Illustrissimus ac Reverendissimus Dominus  87) Brouillon ou minute de la reponse de Choiseul ä la lettre de Rochechouart citee note  precedente, en date du 26 decembre 1758. /bid., ff. 72 v°-73.  88) Rochechouart ä Choiseul, Rome, 17 janvier 1759. Ibid., f. 157.  89) Lors de l’election de Pierre Gosset.  90) L’eveque ambassadeur n’avait donc qu’une tres mediocre confiänce dans les  cardinaux membres de la consistoriale ...  °1) Laon, arch. dep. Aisne, B 2724.91) Laon, rıch dep Aısne, Tn
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Petrus Ant de Parchappe de Inay, unlversı ordınıs nostrı el
generalıs, ei doctor sorbonicus, AaNNO getatıs TE digniıtatıs abbatıalıs
generalatus 2 optıme de un1ıverso ordıne merı1tus, doctus ef
dmodum affabılıs. qUO tempore 4110 738 celebrabatur
Capıtulum generale Praemonstrati, Generalıs dictique apıtulı
cretarıus eral, omnıbus dmodum gratlosus. Annıs 764 e 766 in
efug10 NOSITrO DCI alıquot dıes el Grimbergae hospitatus. Aeternam
VeIO dign1ssımo, Altıssımus mercedem ob praeclara merıta concede-

dıgnetur, quod intıme VOVEINUS »92)
Le 2() avrıl, les relıgieuxX de Premontre s’assemblaıent LIOUVCAU POUTF

elıre CHT abbe Manoury, uboc, Meallet figuralent parmı les ONZC

Compromissaıres, ma1ls Manoury etaıt elu AVEC euf VOILX, cContre unec

OC ei uUunNnc Meallet ?*). Le Juın, l’abb elu demissionnaıt de GCUHEF®

de Rennemoulıin, el des le lendemaın, Meallet etaıt310  Xavier Lavagne d’Ortigue  Petrus Ant. de Parchappe de Vinay, universi ordinis nostri caput et  generalis, et doctor sorbonicus, anno aetatis 73, dignitatis abbatialis  generalatus 12°, optime de universo ordine meritus, doctus et  admodum  affabilis,  quo  tempore  anno  1738 celebrabatur  Capitulum generale Praemonstrati, Generalis dictique Capituli se-  cretarius erat, omnibus admodum gratiosus. Annis 1764 et 1766 in  refugio nostro per aliquot dies et Grimbergae hospitatus. Aeternam  vero dignissimo, Altissimus mercedem ob praeclara merita concede-  re dignetur, quod intime vovemus. R.1.P.»  92)_  Le 20 avril, les religieux de Premontre s’assemblaient ä nouveau pour  elire leur abbe. Manoury, Duboc, Meallet figuraient parmi les onze  compromissaires, mais Manoury etait elu avec neuf voix, contre une ä  Duboc et une ä Meallet?*). Le 6 juin, l’abbe elu demissionnait de sa cure  de Rennemoulin, et, des le lendemain, Meallet en etait pourvu ... ?*).°>).  Bibliotheque Mejanes  Xavier LAVAGNE D’ORTIGUE  Hötel-de-ville  F-13616 Aix en Provence  ANnNEexes I  Copie de la lettre ecrite 4 M. le comte de St. Florentin par M. Meliand  le 20 fevrier a minuit a Premontre*).  Je suis arrive icy samedy [18 fevrier 1758] ä cinq heures avec mon  92) Grimbergen, abbaye, archives, diarium du prelat Sophie, p. 456.  93) Paris, Arch. Nat., minutier central, etude LXXXII, n° 454, en date des 6 et 12 juin  1769, et Laon, arch. dep. Aisne, C 663.  94) Paris, Arch. Nat., minutier central, etude LXXXII, n° 454, en date du 7 juin 1769.  °95) Dans toutes les citations faites ici, l’on a scrupuleusement respecte l’orthographe des  scripteurs. Seuls, les signes de ponctuation, et quelques majuscules, ont parfois ete restitues,  quand le sens l’exigeait. Ceci} est egalement valable pour les deux annexes.  a) La lettre de Meliand ä Saint-Florentin a eu trois versions. Le brouillon, par Meliand  lui-meme, se trouve aux arch. dep. Aisne, C 662, ff. 28-32. Il est date: «Prem. lundy 9 h. du  soir 20 f. [evrier]».  Ce brouillon a €te recopie par le secretaire de Meliand, on le trouve ibid., ff. 24-27. C’est  cette copie que nous donnons ici. Nous y avons ajoute quelques-unes des phrases que  Meliand avait mises dans son brouillon, et qu’il avait raturees: on les trouvera dans  certaines des notes qui suivent.  Enfin, cette lettre recopiee et mise au propre a certainement ete envoyee au comte de  Saint-Florentin. Jusqu’äa ce jour nous n’avons pu la retrouver.94).95)'

Bıblıotheque Meyanes Xavıler LAVAGNE D ÖRTIGUE
Hötel-de-ville
F-13616 Aı1x Provence

ÄNNEXES

opıe de la lettre ecrıte le de St Florentin Dar Melıand
le 20 fevriıer mınult Premontre2®).

Je SU1Ss arrıve ICY samedy 118 fevriıer CINq heures AVCC INO  —

92) Grimbergen, abbaye, archıves, diarium du prelat Sophıe, 456
93) Parıs. rıch Nat.. mıinutier central, eiu: LAXAIK n“ 454, date des 12 Juin

1769, Laon, rıch dep Aısne, 663
94) Parıs, rch Nat., mınutler central, eiu: LAAXAII 454, date du Juın 1769,
95) Dans toutes les cıtations faıtes ICT. l’on scrupuleusement respecte l’orthographe des

scr1ıpteurs. Seuls, les sıgnes de ponctuatıon, quelques majJuscules, Ont parfo1s ete restitues,
quand le SCS l’exigealt. Ceci} est egalement valable DOUT les euxX aNNECXCS

La lettre de Melıand Saılnt-Florentin trO1s versi1o0ns. Le brouillon, par Melıand
lu1-meme, ([TOUVE AdUX rch. dep Aiısne, 662, TE 28=32 est date «Prem. undy du
SO1T l‚evrier|».

Ce brouillon ete recopIle par le secretaıre de Melıand, le [TrOuUuve IDId., DA )T es
coplıe quc OUS donnons IC1 Nous ajoute quelques-unes des phrases qu«c

Melıand avaıt m1ses ans SO  — brouillon, qu/’ıl avaıt raturees: les TOUVeETAa ans
certaiınes des noO quı sulvent.

nfın, lettre recoplee ei mise PTODIC certaınement ete envoyee comte de
Saılınt-Florentin Jusqu’äa Jour OUsSs n avons la retrouver
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premıer secretaıre., 3V AV ete Je devo1s l’etre Dar le caractere
dont ] eto1s revetu el la CONNOIsSssanNcCE partıiıculıere de plusieurs des
religieux de maıson A de celles de la provınce.

Mrs les es de Floreff ıClemen eraılle], U1SYy [  arles artın|
peres a  €Ss, Domartın Joseph Thollıez], Beaulıieu |Charles eblanc],
Vıllers-Cotterets /P.-A Parchappe de ınay|] ef Bonne-Esperance
Adrıen OuUZE| es consultants etolent.

Le resultat de LOutes les conferences plus moOo1ns partıculıeres quC
J ay le meme SOIr AVCC la CIrconspection el les precautiıons
convenables, ete qu' un ogran nombre eto1ıt POUT l’abbe de Vıllers-
Cotterets. ma1ls QUC la premiere cabale JqUC Je SCAVOIS des Parıs
l’emportoıit de beaucoup, qu  elle eto1lt princıpalement conduıte Dar les
peres Laumant el Chefdeville PDTOCUTCUTS de malson qu] avolent
repandu de l’argent et Meallet secretaıre du dernıer abbe., qu1 avolent
AVCC CUX les flamands ei la Jeunesse francolse ; qUC d’abord cabale
avOolt ete DOUL faıre Meallet general; ma1s qu ayant SCU dl
plus de S Jours qu’1 pourroıit etre exclus, 1l avolt retourne SO  — SUT

euX suJjets o1bles el PCU capables, ont etant LrOop age, ans
l’esperance de eur succeder. Ces deux suJets Ssont les peres Cottel prieur
d’Auxerre age de 63 AaNs, bon homme, bon CUre. ma1s AdUCUuNlcC AaDPDAaICcNCcC
d’esprit de gouvernement nl d : autre. eit uboc, prieur du college de
Premontre Parıs, qul, quo1que plus Jeune, paroit DaSs aVOIFr plus de
valeurb)

Hıer matın |Idımanche 19 fevrier| Je parlaı plusieurs de factıon
quı LOUS protesterent ef pretendırent donner des DICUVCS qucC le LOY
el ordre serolent cContens de eur cho1x, ıls persuaderent qu’ası
plusieurs de COCH*x du sage°). trols heures NOUS fümes chapıtre ;

fit la ecture de la lettre du FOYV quı m’ ordonne d’assıster
assemblee. Je fis discours ont le de l’abbe de Vıllers-Cotterets
fut content alant trouve tout le melange de bonte eit de fermete
necessalres el LOutes les insınuatlions suffisantes POUT ammenNneT POUT
effrayer le partı de Meallet ei des flamans. Le bon partı PIODOSd apres

chapıtre de faıre venIır Meallet seu] chez MOY, JE LrOUVAaY homme

( cC1-dessus ote Melıand ecrit : Cottel, maI1ls OUuS rencontre le plus
SOUuvent l’orthographe:

PTODOS de uboc, ans SO  — brouillon, Melıand avaıt ecrit, pu1s rature: J ay
trouve moy-meme fort sımple suJjet».

Au lıeu de «DarLy SapCcH, Melıand avaıt ecrIit, ans SOIl brouillon, Du1s rature: «du
de ”’abbe de Vıllers-Cotterets»
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d’esprit tout devoue dUuX volonte du LOV dıso1t-1l. voulant DIOUVCI pDal
LOUutL qu'’ıl de plus fort qu 1l n’avoınt Jamaıs pense etre general, qu 1l
le declareroıt. le s1gneroılt, el renoncero1t pleine assemblee.
m assurant qu ’ı pensoılt qu a des suJets agreables LOY Sdlls vouloır
les NOMMCT, Je DUS le faıre expliquer d’avantage, quo1que Je ervols
de tOut QUC Je SCaVOIS DOUT le faıre trembler. Je parlay
beaucoup d’autres Ouvent Dar hazard, Je les LTOUVAY feres

Meallet
Les OUVCINCN UJUC donna solree le SdRC, ”’assura

JquC NOn seulement la cabale de Meallet, des flamands el des jeunes SCNS
IrancOI1s subsıstoilt SOIl entler, ma1s qu  ıls avolent CHCOTE gagne
quıl venoıt d arrıver., et qu’on pouVvoıt Compter qu ’ı eto1ıt de 48 CONntire DF
quC eur opınlatrete eto1lt extreme qu  ıls craıgnolent la SapCSSC el I1a
fermete de l’abbe de Vıllers-Cotterets, ei la hauteur de Rıchard PIOÖOCUICUI
general quı Vivrolt longtems, c’etoilt les deux SUT quı ils croyolent JuC le

contraıre CUX Jettoit les VYCUX eit JUC le LOY approuveroıt.
Dans cetl etat hier apres le SOUuUpCTI le plus certaınement devoue l’abbe

de Vıllers-Cotterets, ef des es consultants, homme Sdpc ei SO
intıme amn OntTt approuve JquC Je eur aV propose, quıl etoıt JuC
V’exclusion de ONZC, Cal utemple est absent, n etant PdA>Ss suffisante DOUTL
amenerTr meme l’egalıte, il faudroıt V’electiıon des compromiıssaıres
les faıre DasSscCI dans le cabınet separe, eur declarer ei eur montrer la
lettre de eur exclusıon, ma1s les faıre entrer CAdSs qUC la Vive el forte
declaratıon quC Je leur fero1s qu  ıls serolent comptables TOY de ’effet
de eur cabale S1 elle subsıstoit, Dut arracher eurx Dar persuasıon, Dar
MECNACCS, des dSSuTaNnNCces morales DOUI quc Je PUS Compter quUC
quelques uns detacheroilent ef desunıroilent d’autres du meme

etoıt possıble quC MOuUuvemen reussit, et CdS$S qu/’’ıl manquät 1]
restoilt declarer duX compromıssaıres tels qu  ıls fussent, les ordres du
TOY quı fixolent quatre.

Cette conduıte ete reflechıe nuıt ef matın lundı 20 fevrier], et
executee l’election des cCompromıssaıres; ı] faut qucC so1lt des
mo1lnes DOUT pOUVOIF TOUVer dUCUuNlcC verıte ans LOuL qu  ıls m’ ont
declare apable de contre mauvals cho1x de eur pDarty,
protestant quUC les Compromiıssaıres quı pourrolent etre ferolent rien
SdIls SCaVOIr de MOYV quı seroı1t agreable TOY dont ıls avolent plus
besoin quC Jamaıs d’obtenir la bonte“d) ei la protection; Je er d Y faıt

Melıand avalıt ecrıt ans SO  e} brouılullon «Jes bontes».
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sentir AVOEC la plus grande fermete tOuL le rısque qu  ıls courolent
ıromper apres la bonte qucC ] avo1s de leur SAaUVer l’affron de l’exclusion,
Je les d Y rendus garends®) de l’evenement, eic

SONntTt rentres ans ’ assemblee AVCC INOY, procede l’election des
compromıssaıres, ıl sen est trouve quatre de eur party')

J’ay mene les cCompromissaılres AVCC Mrs les peres es et consultans
dans'’ une Sa separee, Je eur A Y Iu les ordres du LOY portes ans
l’ınstruction, ei votre jettre: M., a1Nsı qu«C les OmMlls de CCUX lesquels seuls
pourolent etre agreables Sa Mayjyeste, quı m’ ordonne de VOUS ENVOYCI
leurs 1OMS et qu’ıls demeureront garends®) CL VOIS le LOY de l’evenement
de l’election; ei ] eto1s SUr qu  ıls nomerolent Cottel OC
quc ]J ay peint Cy-dessus, et qucC les SCNS scCavent n etre DaSs etat de
SOUVEINCI ordre ans l ’etat OUu l Est: ma1s bıen d’achever de le perdre, Je
eur A Y declare, des DOoUVOIrS d’employer LOUS les MOYCNS
capables de remplır les VucCcS de Sa Mayjeste, qUC le rOY n’admettolt aucun

qucC les quatre qu’1 avolt nommes; Je eur A Y faıt declaratıon
el forte Salls discours;: ei les es AVCC IMOY SOININECS entres ans

une DIECE Jo1gnant la leur; ıls SOoOnt u d’heure apres
prıer de faıre SeNNCOFIEC la ecture de quUC Je eur QVOI1S Iu de lettre ei
de l’instruction, Je l’ay faıte CUX la sulvant : ils Ont les signatures, ei
m’ont dıt quc restriction quatre eur Otoıt la lıberte, iıls sont rentres
ans le cabınet ef CVCMNUS AVOC NOUS plusieurs fO1S. est impossıble de
rendre tout qucC les es el MOY faıt eft dıt POUI leur faıre sentir
qu«c donnant suJets le LOY alsso1t cho1x ei la lıberte, SUuT tOut
cConvenant tOUS quC Des quatre suJets eur etolent agreables el qu  ıls les
nomerolent ıls avolent 1berte Ils m’ont demande cent fOo1s de leur
rendre ıberte generale condıtıon qu  ıls nomerolent l’abbe de
Vıllers-Cotterets, Calr C’est celuy des qu  ıls disent qu’’ıls preferent. Maıs
ıls convenolent meme qucC Je DOUVOIS 1er la parolle de

mo1nes Sans craınte de compromettre la volonte declaree du LOY Cette
scene ure heures Sdalls quUC les es et INO Y veniır bout;
LOUS les SCNICS imagınables de persuasıon, de prıeres, d’interest de
l’ordre, du danger OUu ıls l’exposent a1nsı qu eux personnellement Ont ete
employes inutillement contre l’opinuätrete d’une cabale furieuse el totale-

orthographe aberrante est celle du secretaıre. Les euxX {O1S, ans SO brouillon,
Melıand ecrIit : «garants>».

est 1en dıfficıle de ıre qu1 sont CCS quatre, parmı les NZe cCompromıissaıres. ıtre
d’hypothese, disons: eallet, Meneguıin, Duboc eft
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ment superleure qu] veut pomnt de general fernfe qu  ıls craıgnent
d’etre punıs de tout quı produıt l’anarchiıe SOUS le derniıer general.

J’'ay l’assemblee el suspendu L’electiıon Jusqu’a qu«C ] aıs
les ordres du LOVY quı peuvent arrıver LıTrOop T'  ement, ıls Oont dresse

acte devant notaıre YJUC J6 n ay pomt voulu VOo1r8), elt OUu ils Ont mMI1s
tout qgu  ıls ont voulu:;: le SdpCc le pretend nul qUC les euX
heures donnees d’abord CCS Compromıssaires, prolongees ensuılte de
euxX autres etolent expırees el qucC Dar consequent ıls n’avolent plus de
pOUVOIrS.

Ce JUC ] appelle le Sasc est COompose certaınement des SCNS les
plus senses el de plus d’experience. ils gemissent d’un procede S61
ımperturbablement teNaCce: une partıe d’entre CX vient de ıre qu  ıls
alloj1ent VOUS rendre Compte de leurs sentimens de Dıgneh), et
ans le Oment ] aprends JUC Meallet le secretaılre du defunt, chef de

cabale ef le plus ardy menteur UQUC ] als doıit partır demaın
matın; Je vals luy ENVOVCI ordre portant eilense d’en sortir

le pDouvant present, 1Y attendray les ordres du FOY QqUC Je VOUS suplıe
de m envoyer plus tOt

lL’abb de Vıllers-Cotterets qUu«C l’on craıint ans l’election
Dal qu'on le connoIlt ferme ei Connolssant les suJjets de ordre
”’honneur de VOUS ecrire alnsı qu a de Dıgne*)

Je SU1ls, eie
aon, arch. dep Aısne. 662, {f. 4-27

ÄNNEXE

Lettre de Megr de Rochechouart, ambassadeur aupres du PAaPDC,
l’ıntendant de SO1SSONS, Melıand Rome, SS INaTis 758

Rome, Z INaIs 758
Je VOUS SUl1s oblıge, Monsieur, du detaıl qUC VOUS faıtes ans

lettre eit de l’election du general de Premontre, el de LOut quı avolılt
precede relatıvement VOUS La fermete el la SagCSSC AVCC laquelle VOUS
AVCZ conduıt ffaıre ont pas DCU contrıbue bonne reussıte. On

cte notarıe quı semble perdu, cf. ote
1 de Jarente, cf. ote Melıand, plus Courant JUC SON secretaiıre,

avaıt ecrıt ans 5  — brouillon: «M d’Orleans».
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pouvoılt faıre meılleur cho1x JUC celuy de de Inay, ef Je SU1S
persuade qUC SO meriıte CCONNU eut SU DOUT le faıre elıre Sd1Ils qu’1 fuüt
besoıin de reCOurIr dUuX exclus1ıons. Ea forme de V’election et la precautiıon
QuUC VOUS AVCS prIs d’y faıre dherer les exclus VOUS font honneur,
Monstieur, el contrıibueront bıen de 1a chose. Je reJOU1S AVCC VOUS

du SUCCES de entreprIise, SE VOUS prıe de crolre qu«c quo1que fort
elo1gne de VOUS Je mMen rappelle DaS mo1ns de plaısır ancıen
volsinage. Vous CONNO1LSSEZ depuls longtemps l’attachement inviolable
AVCC lequel, ] aYy L honneur (F etre: Monsıieur, tres humble el tres
obeıissant servıteur.

E Eveque duc de Laon'‘).
(  TCSSEC

Monsıieur Monsıeur de Melıand intendant de SOo1ssons SO1ssons.

(Pau, arch. dep Pyrenees-Atlantıques, 10  —; classe. autographes.)

eule la sıgnature est autographe.


